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• brutes et désaisonnalisées, mensuelles et annuelles 

- at des renseignements chronologiques... 
* portant sur plus de 20 ans de données (de 1976 a 1999) 

- présentAs dana un format des plus pratiques! 
* avec des milliers de series croisées 
* les fonctionnalités permettant d'exporter facilement les 

données vera tout tableur a des fins de manipulation 

II suffit d'un clIc de souris pour accéder a des variables des: 
• les niveaux et les taux d'emploi et de chômage 
• les caractéristiques démographiques, dont l'ãge, le sexe, le 

niveau d'instruction et les données familiales 
• les données nationales, provinciales et relatives aux regions 

métropolitaines et économiques 
• les données relatives aux branches d'activité, aux professions, 

aux salaires, a l'affiliation syndicale et a l'ancienneté d'emploi 
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When you need a snapshot of 
the labour market 
• . .when you need quick answers 
or in-depth analysis 

when you need to see 
historical movements 

.when you need labour-related 
data for a presentation or report 
• . you'll find that the Labour 
Force Historical Review on 
CD-ROM is the perfect solution. 

This easy-to-use CD-ROM, issued annually, 
provides: 

Accurate, timely data... 
0 actual and seasonally adjusted, monthly and annual data 

.plus historical information... 
* over 20 years of data (from 1976 to 19991 

• - .in a tremendously useful formatl 
* with thousands of cross-classified data series 
* and the functionality for easy export of the data into any 

spreadsheet package for data manipulation 

At the click of a mouse, access key variables, such as: 
• employment and unemployment levels and rates 
• demographic characteristics including age, sex, educational 

attainment and family variables 
• national, provincial, metropolitan areas and economic 

regions 
• industry, occupation, wages, union membership, job tenure 
• workplace size and hours worked .and much more. 
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NOTESTO USERS 

Data contained in the tables are as available on 
April 7, 2000. 

Data contained in this publication (unless 
otherwise specified) are seasonally adjusted. 

Some tables contain selected components and 
thus do not add to the totals. As well, most figures 
are rounded. 

Data in this publication were retrieved from 
CANSIMt (Official Mark of Statistics Canada for its 
Canadian Socio-Economic Information Management 
System), and processed to create a photo-ready 
copy from which this publication was produced. 
CANSIM is the Statistics Canada computerized data 
bank; series published here (as well as other data) 
are available on computer printouts, tape, diskette or 
directly via terminal. 

The identification numbers at the start of each row 
of data refer to the CANSIM Identifier for the 
unadjusted or seasonally adjusted monthly or 
quarterly data in the column. 
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Les données publiées dans les tableaux sont les 
données disponibles au 7 avril 2000. 

A moms d'avis contraire, les données paraissant dans 
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Certains tableaux comprennent des composantes 
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plus, Ia plupart des données sont arrondies. 
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photocomposition qui sert a Ia preparation de cette 
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s'y trouvent (ainsi que d'autres données) sont disponibles 
sur imprimés d'ordinateur, bandes magnétiques ou 
disquettes ou directement au terminal. 
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Current 	 Conditions 
economic 	 économiques 
conditions 	 actuelles 
Summary Table - Key Indicators 	 Tableau sommalre - lndlcateurs principaux 

Year and Employment. Unemploy- Composite Housing Consumer Real gross Retail Merchandise Merchandise 
month percent mont leading index, starts price index, domestic sales exports, imports. 

change rate percent (000s) percent product, volume, percent percent 
change change percent percent change change 

change change 
Anne et Emploi, Taux de Indicateur Mises en Indice des Produit Volume Exportations Importations 
mois variation en chOmage composite chantier de prix a Ia intérieur des ventes de de 

pourcentage avancé, logements consommation, brut reel, au detail, marchanduses, marchandises, 
variation an (000s) variation en variation an variation an variation en variation an 
pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage 

0980595 0980745 0100031 J12001 P119500 156001 0658051 0399449 0397990 

1998 265 8.3 5.37 138 0.9 2.88 3,57 6.93 9.25 
1999 2.79 7.6 4.31 150 1.7 4.03 3.99 11.90 7.67 

1998 	M 0.23 8.4 0.25 156 0.0 0.33 0.36 -0.78 -1.76 
A 0.30 8.3 0.44 146 -0.1 -0.06 1.33 1.71 3.35 
M 0.11 8.3 0.59 138 0.2 -0.05 -0.45 -0.75 -0.55 
J 0.05 8.3 0.44 129 0.1 -0.01 -1.56 -2.45 -2.07 
J 0.32 8.3 0.24 123 0.1 -0.30 1.69 1.32 -1.34 
A 0.26 8.2 0.10 138 0.0 0.92 0.01 6.58 6.51 
S 0.45 8.1 0.05 134 -0.1 0.09 0.38 0.24 0.84 
0 0.17 8.0 0.14 140 0.4 0.36 -0.89 2.63 3.34 
N 0.35 8.0 0.10 129 0.1 0.46 0.95 -0.26 -0.52 
D 0.05 8.1 0.34 141 -0.1 0.46 -0.06 -0.41 0.61 

1999 J 0.48 7.9 0.43 144 0.1 0.43 2.06 2.01 -2.66 
F 0.04 7.9 0.52 145 0.1 0.36 -0.23 -0.70 1.06 
14 0.05 7.9 0.62 151 0.3 0.29 0.47 0.75 0.11 
A 0.33 8.2 0.61 145 0.5 0.21 -0.87 -0.24 0.26 
M 0.30 7.9 0.47 145 0.1 0.26 0.45 1.14 0.53 
J 0.13 7.5 0.33 152 0.1 0.40 0.52 1.76 0.87 
J 0.23 7.6 0.19 145 0.4 0.54 0.96 2.70 0.59 
A 0.01 7.7 0.37 147 0.3 0.53 0.81 3.50 2.59 
S 0.34 7.4 0.42 153 0.4 0.29 000 -2.31 0.63 
0 0.26 7.1 0.32 152 0.0 0.06 -0.95 0.62 1.81 

0.37 6.9 0.32 160 0.1 0.71 0.94 1.68 -0.32 
D 0.41 6.8 0.50 159 0.4 0.42 1.70 1.42 3.23 

2000 J 0.30 6.8 150 -0.2 0.51 0.55 3.97 -1.80 
F 0.24 6.8 168 0.4 
14 0.20 6.8 

OVERVIEW 
The economy showed few signs of a post-

millenium hangover, as buoyant capital spending 
fuelled another strong gain in aggregate demand to 
start the new year. The US economy also continued to 
barrel ahead for a record 1081h  straight month of 
expansion. 

All sectors of capital spending began the new year 
on a good note, after leading growth last year. 
Residential building accelerated for the fifth month in 
a row, and starts continued to rise into February. 

• Based on data available on April 7; all 
data references are in current dollars unless 
otherwise stated. 

VUE GENERALE 
Léconomie n'a guère semblé avoir de maux d'estomac 

après les réjouissances du nouveau millénaire, car des 
dépenses en immobilisations vigoureuses ont fait faire un 
autre grand bond a Ia demande globale en debut d'année. 
Léconomie américaine a continue a battre son plein un 
108a mois de suite dexpansion, ce qui constitue un record. 

Dans tous les secteurs, les dépenses d'investissement 
ont entamé l'année de Ia bonne façon après avoir dominé 
l'an dernier au tableau de Ia croissance. La construction 
d'habitations s'est accélérée un cinquième mois de suite et 

* Basée sur les donnees disponibles le 7 avril; 
toutes les donnEes sont en dollars courants, sauf 
indication contraire. 
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Current economic conditions 	Conditions économiques actuelles 

Employment in March 
posted its seventh straight 
increase, although the 0.2% 
gains in February and March 
were the smallest in this streak. 
Growth continued to be led by 
full-time positions and by private 
sector hiring. The labour force 
continued to expand in lockstep 
with jobs, with the participation 
rate hitting an 8-year high of 
65.9%, This left the unemploy-
ment rate unchanged at 6.8% for 
the fourth month in a row. Ontario 
accounted for the majority of the 
growth in both jobs and the 
labour force. 

Index 1993=100 
Indice. 1993=100 
118 

Type of 
Employment 

116 

114 

112 

110 

108 

106 

104 

102 

100 

Services contributed all of the growth in employ-
ment in the last two months, as goods have levelled 
off. Trade and management services led services. 
Goods were checked by a standoff between a 
resumption of growth in manufacturing and renewed 
losses in the primary sector and utilities. 

les mises en chantier se sont encore multipliées en février. 
Les investissements des entreprises ont été solides dans le 
secteur pétrolier, les projets ont fuse une septième fois en 
huit mois et Ia construction non résidentielle a connu sa 
meilleure progression en un an, tandis que Ia demande de 
machines et de materiel a l'importation atteignait de nouveaux 
sommets.Toutefois, les diminutions consécutives du nombre 
de permis de construction non résidentielle traduisent 
l'intention annoncée par les entreprises de freiner leurs 
dépenses cette année. 

En janvier, l'excédent du commerce de marchandises a 
égalé son record de tous les temps. Les exportations étaient 
en plein essor un quatrieme mois de suite grace a de solides 
ventes d'automobiles chez notre voisin du sud et a un renfor-
cement du mouvement de reprise outre-mer. Au premier 
trimestre, il s'est vendu aux Etats-Unis un nombre record de 
18,5 millions d'unités (aux taux annuels), plus donc que les 
16,8 millions de l'ari dernier. En revanche, les importations 
ont fléchi malgré Ia fermeté de Ia demande intérieure, et Ce, 
a cause d'un recul passager des hydrocarbures et des pièces 
d'automobile. 

Les cours pétroliers ont largement contribué a pousser 
en hausse tous les grands indices de prix en février. Linflation 
a Ia consommation et dans l'industrie était a son maximum 
en cinq ans et un nouveau bond du prix de l'énergie s'est 
accompagné d'une progression modeste de Ia plupart des 
autres composantes. Par contre, un certain nombre de 
produits de base hors énergie ont vu leur prix décroItre en 
février et les cours pétroliers se sont replies en mars. 

Marché du travail 

Emplol 	- 	 En mars, l'emploi aaugmen- 
par type 	 té un septième mois de suite, 

bien que les hausses de 0,2 % 
observées en février et en mars 
aient été les plus petites de cette 
période de croissance minter-
rompue. Ce sont encore une fois 
lemploi a plein temps et l'emploi 
dans le secteur privé qui ont 
prédominé. La population active 
a continue a suivre Ia progression 
de l'emploi et le taux d'activité a 
atteint un sommet (65,9 %) en 
huit ans. Ainsi, le taux de chô-
mage est resté a 6,8 % un qua-
trième mois de suite. LOntano est 
a l'origine du gros de ce double 
accroissement de l'emploi et de 
Ia population active. 

Ces deux derniers mois, les services sont responsables 
de toute Ia croissance de l'emploi, les industries de biens 
ayant plafonné sur ce plan. Dans les services, le commerce 
et les services de gestion ont mené le mouvement. Les 
industries productrices de biens ont été coincées entre une 
reprise de Ia croissance de l'emploi en fabrication et de 
nouvelles pertes dans le secteur pnmaire et les services 
publics. 

Business investment was robust: spending in the 
oilpatch gushed for the seventh time in eight months, 
non-residential construction posted its best hike in a 
year, and demand for imported machinery and 
equipment hit new heights. However, back-to-back 
declines in non-residential building permits are 
consistent with the announced intention by firms to 
rein in outlays this year. 

The merchandise trade surplus equalled its all-
time high in January. Exports surged ahead for the 
fourth straight month, fuelled by robust auto sales south 
of the border and strengthening recovery overseas. 
US auto sales in the first quarter hit a record 18.5 million 
units (at annual rates), up from last year's total of 
16.8 million. Meanwhile, imports dipped, despite the 
strength of domestic demand, due to transitory 
declines for oil and auto parts. 

Oil prices were a central feature in pushing up all 
the major price indices in February. Consumer and 
industrial inflation hit five-year highs, as another jump 
in energy costs was accompanied by modest increases 
for most other components. However, a number of non-
energy commodity prices turned down in February and 
oil prices subsided in March. 

Labour market 
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Manufacturing chipped in with a 0.7% advance, 
its third straight after a brief lull last autumn. Motor 
vehicles led the way as export demand from the US 
accelerated again. Some other export industries fared 
less well: telecommunications equipment took a respite 
from explosive growth in the fourth quarter, computers 
posted a fourth straight drop, and paper and metals 
remained weak. 

Indice Composite 
La croissance de l'indicateur avancé s'est redressée a 

1,0% en février aprés avoir été révisée en hausse a 0,6% en 
janvier. Ce taux de croissance est légèrement supérieur a Ia 
moyenne de l'an dernier. Le redressement est dominé par 
l'habitation aprés amelioration soutenue des conditions du 
marché du travail au tournant de I'année. 

Lhabitation met fin a quatre baisses consécutives. Les 
mises en chantier ont bondi a teur plus haul niveau depuis 
mai 1992, le marché volatil des logements collectifs ayant 
repris de Ia vigueur après le ralentissement enregistre en 
janvier. Les ventes de maisons existantes se sont egalement 
raffermies aprés plusieurs mois de lenteur. Les ventes d'autres 
biens durables ont poursuivi leur ascension graduelle. 

L'habitation domineegalement Ia croissance de 
lindicateur avancé des Etats-Unis. Les indicateurs des 
marches du travail el financier ont aussi poursuivi leur galop, 
alimentant le bond de Ia confiance des consommateurs qui 
ont démontré jusqu'à maintenant peu de sensibilité aux 
hausses récentes des taux d'intérèt. 

Les industries a 'exportation et les ressources alimentent 
a leur tour Ia tendance positive des nouvelles commandes 
au Canada. Les livraisons ont continue de progresser au 
méme rythme que les stocks, laissant leur ratio inchange. La 
durée hebdomadaire du travail enregistrait une premiere 
hausse en huit mois, laissant présager d'autres augmentations 
de I'emploi après une rare baisse en février. 

Production 
En debut d'année, l'économie s'est encore propulsée en 

avant et, en volume, le PIB s'est accru de 0,5 %. La 
construction et les mines ont entrainé les industries de biens 
dans cette nouvelle progression rapide et, dans les industries 
de services, les nouvelles technologies ont cause Ia modeste 
hausse dont ce secteur a dO se contenter. 

En janvier, Ia production en construction a augmente de 
1,9 %. C'est un sixième mois consécutif d'accélération de Ia 
croissance d'une industrie qui, en juillet dernier, était encore 
enlisée. Les mises en chantier d'habitations sont demeurées 
fermes et une progression a deux chiffres des mises en 
chantier de logements neufs en février laisse présager de 
nouvelles progressions. La construction non résidentielle est 
demeurée un moteur et, dans le secteur pétrolier, les 
investissements se sont élevés une septième fois en huit mois 
pour donner a cette industrie Ia position de tête dans Ia 
croissance de Ia production en extraction. La flambée d'activité 
en construction a nourri une forte demande de minéraux non 
metalliques. 

La fabrication a joué un role avec une progression de 
0,7 %, sa troisième de suite après une breve pause I'automne 
dernier. Le secteur de 'automobile a mené le mouvement, Ia 
demande américaine a l'exportation s'étant encore accélérée. 
Quelques autres industries exportatrices s'en sont moms bien 
tirées : l'industrie du materiel de télécommunication a repris 
son souffle apres une croissance effrénée au quatrième 
tnmestre, l'industrie de I'informatique a accuse une quatrième 
baisse consecutive et les industries du papier et des métaux 
sont reslées faibles. 

Leading Index 
The growth of the leading indicator picked up to 

1.0% in February, after an upward-revised gain of 0.6% 
in January. This growth rate is slightly above the 
average for the past year. The upturn was led by 
housing, following the substantial improvement in 
labour market conditions at the turn of the year. 

Housing decisively put an end to a string of four 
straight reversals. Housing starts jumped to their 
highest level since May 1992, as the volatile multiple 
units component regained all the ground lost in January. 
Existing home sales also firmed after several sluggish 
months. Sales of other durable goods continued to 
grow slowly. 

Housing also led the advance in the US leading 
index. The labour and stock market indicators were 
not far behind, buttressing consumer confidence 
against the recent series of interest rate hikes. 

The trend of new orders in Canada continued to 
strengthen, thanks to gains in export and resource 
industries. Shipments rose in lock-step with 
inventories, leaving their ratio unchanged again. The 
average workweek rose for the first time in eight 
months, a signal that a rare dip in manufacturing jobs 
in February would soon be reversed. 

Output 
The economy continued its powerful growth to start 

the new year, with the volume of GDP expanding by 
0.5%. Construction and mining led the continued rapid 
gains in goods-producing industries, while new 
technologies accounted for the modest advance the 
service sector managed to eke out. 

Construction activity increased 1.9% in January, 
its sixth straight month of accelerating growth after 
starting from a standstill last July. House-building 
remained strong, and a double-digit surge in ground 
breaking on new units in February assures more gains 
to come. Non-residential building remained a tower of 
strength, while investment in the oilpatch grew for the 
seventh time in eight months to lead the increase in 
mining.The burst of construction activity fuelled strong 
demand for non-metallic minerals. 
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While producers of some high-tech goods 
struggled in January, service providers certainly did 
not. Telecommunications carriers again led the way, 
with growth hitting nearty 3%. Providers of computer 
services saw no post-Y2K letdown, with demand up 
almost 2%. Wholesalers of computer equipment were 
one exception, although consumer spending rose 
modestly in most other areas. Transportation and 
government services stagnated for the second month 
in a row. 

Household demand 
Household spending started the new year on a 

good note, fuelled by gains in the housing market. 
Consumer confidence has been bolstered by the 
strength of the labour market and soaring stock market 
prices. However, sales of both new homes and autos 
slowed in February. 

Retail sales volume slowed from a 1.7% pre-
millenium jump to a 0.7% advance in January. Almost 
all of the gain reflected lower prices, as actual consumer 
outlays were little changed in the month. 

The pattern of consumer 
demand was little influenced by Motor vehcte 
price discounts. Spending was Sales (smoothed) 

strongest on semi-durable goods 
such as clothing, even as prices 

	Index 1993=100 
Indice, 1993=100 

rose, partly as winter made a 180 
belated arrival in many parts of 
the country. Consumption of non- 	160 
durable goods such as food and 
alcohol fell sharply, despite lower 	

140 prices, after soaring the month 
before as the new year approa- 

120 ched. Durable goods were 
mixed, as the improvement in 
housing gave a boost to furniture 100 

and appliance sales while auto 
sales cooled. 	 80 

L 
	

1995 	1996 

The housing market continued to improve in 
February, with both starts and sales rising. The 12% 
increase in starts, however, was exaggerated by a large 
rebound for multiple units after consecutive declines. 
New construction of single-family homes slumped to a 
9-month low, while vacancies posted their first increase 
in seven months and prices levelled off as new sales 
have backed off about 5% from last autumn's peak. 
Existing homes sales rose for the second straight 
month; the widespread nature of the advance suggests 

Si les fabricants de certains produits de haute technologie 
ont eu du fil a retordre en janvier, on ne peut sürement en 
dire autant du secteur des services. Les services de télécom-
munication ont encore dominé avec une augmentation de 
près de 3 %. Les services informatiques ont repris là oU ils 
avaient laissé avant le passage au nouveau millénaire avec 
une demande en hausse de presque 2 %. Les grossistes en 
materiel informatique ont fait exception, bien que les dépenses 
de con sommation aient progressé de facon modeste dans Ia 
plupart des autres secteurs. Les transports et les services 
gouvernementaux ont stagné un deuxième mois de suite. 

Demande des menages 
Les dépenses des menages ont commence l'année du 

bon pied, soutenues par Ia progression du marché de 
l'habitation. La confiance des consommateurs a éte stimulée 
par Ia vigueur du marché du travail et l'essor des cours des 
actions.Toutefois, les ventes et d'automobiles et d'habitations 
neuves ont ralenti en février. 

En volume, les ventes au detail sont passees d'un bond 
de 1,7 % avant le nouveau millénaire a une hausse de 07 % 
en janvier. Presque toute l'augmentation tient a une baisse 
des prix, puisque les dépenses de consommation n'ont en 
réalité guère change dans le mois. 

Les remises de prix ont peu 
Ventesdevéhicules 	influence les tendances de Ia 
automobiles (lissées) 	demande de consommation. Les 

dépenses ont été les plus vives en 
biens semi-durables comme les 
vêtements, méme en période de 
renchérissement, ce que l'on doit 
en partie a l'arrivée tardive de 
l'hiver dans bien des regions du 
pays. Quanta la consommation de 
biens non durables comme les 
aliments et les alcools, elle a nette-
ment reculé malgré les baisses de 
prix apres avoir monte en flèche 
le mois precedent a l'approche de 
Ia nouvelle an née. Dans le cas des 
biens durables, les résultats ont été 

1997 1998 1999 inégaux et l'amélioration du 
marché de l'habitation a stimulé les 
ventes de meubles et d'appareils 

électroménagers, alors que les ventes d'automobiles 
s'affaiblissaient. 

Le marché de I habitation s'est encore amélioré en février 
avec une double augmentation des mises en chantier et des 
ventes. La croissance de 12 % dans le cas des mises en 
chantier a été amplifiée par un vaste redressement des mises 
en chantier de logements multifamiliaux après des baisses 
consécutives. La construction neuve de logements 
unifamiliaux s'est affaissée pour atteindre son plus bas niveau 
en neuf mois. Le parc de logements inoccupés s'est accru 
une premiere fois en Sept mois et les prix ont plafonné. Les 
ventes d'habitations neuves sont en recul d'environ 5 % depuis 
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that buying before mortgage rates rose further may 
have been a factor. 

Merchandise trade 
A combination of surging 

exports and a setback for im-  Merchandise 

ports sent the monthly trade Trade Balance 

surplus to $4.5 billion, tying the 	$ millions 
record set in May 1996. Exports 
bounded ahead by 4.0%, their 
fourth straight gain as continued 
robust US demand was reinfor-
ced by a strengthening in the 
recovery in the rest of the world. 
Meanwhile, imports dipped 1.8 0/6 
as a result of temporary factors 
such as falling oil prices and a 
shortage of auto parts. Over the 
past year, imports were up only 
8%, half the pace set by exports. 

1996 	1997 

Strong demand for manufactured goods led this 
month's gain in exports, with both autos and machinery 
and equipment surging about 6%. Autos rose for the 
third straight month to nearly regain their record set 
last August, buoyed by US auto sales that hit a 4-year 
high of 19 million units (at annual rates). Machinery 
and equipment rebounded from a dip in December to 
set a new record high, fuelled by continued strong 
demand for computers and telecommunications 
equipment. 

The recent recovery of resource exports lost some 
of its momentum early in the new year. Both food and 
industrial materials levelled off after several months of 
increase, notably as metal ores gave back all of 
December's 10% advance. One bright spot was wheat, 
which hit its highest level in over a year. Elsewhere, 
energy exports continued to soar, as a cold snap in 
the US reinforced the recent upsurge in prices. 

The dip in imports appeared to reflect mostly 
transitory factors. Autos and consumer goods both 
retreated about 3%, despite strong domestic demand 
in these sectors. A drop in auto parts, despite strong 
domestic assemblies, partly reflected supply 
disruptions in the US (including snowstorms and a 
shortage of parts). Other consumer goods retreated  

l'automne dernier, oü elles avaient culminé. Les ventes de 
maisons existantes ont progresse un deuxième mois de suite 
et ce mouvement étalé semble indiquer que les gens ont 
acheté des maisons avant que les taux hypothécaires ne 
soient a nouveau majorés. 

Commerce de marchandises 
Un grand pas en avant a 

Solde du commerce 	'exportation et un pas en arrière 
des marchandises 	 a l'importation ont fait monter a 

4,5 milliards de dollars l'excédent 
du commerce de marchandises. 
C'est autant que sa valeur record 
de mai 1996. Les exportations ont 
vivement progresse de 4,0 % 
pour une quatrième augmentation 
de suite, car a la constante vi-
gueur de Ia demande américaine 
sest ajouté un renforcement du 
mouvement do reprise dans le 
reste du monde. En revanche, les 
importations ont fléchi de 1,8 % 
a cause do facteurs temporaires 

1998 	1999 2000 	comme Ia descente des cours 
i pétroliers et une pénurie de 

pièces d'automobile. Depuis un 
an, les importations n'ont augmenté que de 8 %. C'est Ia moitié 
du taux d'accroissement des exportations. 

La demande ferme qui s'attache aux produits manufac-
turés a dominé au tableau mensuel de Ia croissance des 
exportations. On a observe un bond d'environ 6 % tant dans 
l'industrie de l'automobile que dans celle des machines et du 
materiel. La premiere a progressé un troisième mois de suite, 
rééditant presque son record d'aoüt dernier grace a des ventes 
aux Etats-Unis qui oft atteint un sommet en quatre ans 
(19 millions d'unités aux taux annuels). La seconde a rebondi 
apres un recul en décembre pour établir un nouveau record, 
soutenue par I'incessante vigueur de Ia demande d'ordina-
teurs et de materiel de télécommunication. 

La récente relance des exportations de ressources 
naturelles s'est taite quelque peu moms vive au debut de Ia 
nouvelle année. Pour leur part, les aliments et les matières 
industrielles ont plafonne apres plusieurs mois de croissance, 
notamment parce que les minerais métalliques ont dü ceder 
tout le terrain conquis en décembre (10 %). Le blé a fait bonne 
figure, atteignant un maximum en plus d'un an. Par ailleurs, 
los exportations energétiques soft demeurées en plein essor 
et une vague de froid aux Etats-Unis est venue précipiter Ia 
montée récente des prix. 

Le fléchissement des importations semble tenir en 
majeure partie a des facteurs passagers. Los automobiles 
tout comme les biens de consommation ont reculé d'environ 
3 % malgré Ia fermeté de Ia demande intérieure. Une baisse 
dans le cas des pièces d'automobile au rebours méme de Ia 
grande activité des chamnes de montage au Canada est en 
partie imputable a des perturbations de l'otfre aux Etats-Unis 
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after jumping 4.4% in December when retailers stocked 
their shelves before the new year. 

Machinery and equipment were more representa-
tive of the underlying trend of demand, rising 1.2% for 
its third straight monthly advance, led by a recovery 
for aircraft. The increase in volume was twice as fast, 
as prices continue to tumble. In fact, prices fell for 
almost all import groups, partly reflecting the upturn in 
the value of the Canadian dollar at the turn of the year. 

Prices 
Rising oil prices in February pushed inflation up 

to its highest rate in over four years. The resurgence 
of prices followed a brief respite in January due to a 
rising exchange rate and temporary dip in prices at 
the pump. More prolonged relief may be in store for 
consumers, as oil prices at the end of March returned 
to the level where they began the year as producers 
pledged to step up output. 

The seasonally unadjusted consumer price index 
rose by 0.5% between January and February, more 
than recouping a small dip the month before. As a 
result, the year-over-year rate of inflation jumped to 
2.7%, its highest since June 1995, led by a 19% hike 
in energy costs. 

Energy prices contributed about half of the monthly 
increase in the CPI.The cost of fuel oil soared a record 
22%, especially in eastern Canada (except PEI where 
prices are regulated). Drivers also saw prices at the 
pump rebound 3% from a slight dip the month before. 
Higher oil prices boosted the cost of other energy-
intensive goods, such as air transport, plastics and 
tapes. 

The cost of most other goods and services also 
rose in the month. Semi-durables led the increase, as 
clothing prices shot up for the second straight month 
to return to their level before deep discounts by retailers 
at Christmas. As well, the cost of furnishing a home 
rose sharply for a second straight month. An increase 
in services largely reflected seasonal hikes for travel 
down south. Food was the only major component for 
which prices fell in the month, as bountiful crops pushed 
down the cost of imported fruits and vegetables. 

Industrial prices surged ahead by 0.9% in 
February. The year-over-year rate of inflation has 
doubled since November to 5.9%, its highest since 
October 1995. Higher oil costs accounted for just over 
half of both the monthly and annual increases. 

Conditions économiques actuelles 

(tempêtes de neige, pénuries de pièces, etc.). D'autres biens 
de consommation ont fléchi après un bond de 4,4 % en 
décembre, mois oU les détaillants ont refait Ieurs stocks a 
l'approche de Ia nouvelle année. 

Les machines et le materiel sont plus représentatifs de 
Ia tendance foncière de Ia demande. Ils ont en effet augmenté 
de 1,2 % a I'importation pour une troisième hausse mensuelle 
de suite, surtout grace a une reprise dans le cas des aéronefs. 
En volume, Ia progression a été deux fois plus rapide, car les 
prix ont continue a degringoler. En fait, ceux-ci ont baissé 
dans presque tous les groupes a l'importation, ce qul 
s'explique en partie par une valorisation du dollar canadien 
en debut d'année. 

Prix 
Le renchérissement du pétrole a poussé en février le 

taux d'inflation a son plus haut niveau en plus de quatre ans. 
Cette remontée fait suite a une breve pause en janvier, temps 
d'arrét attribuable a un taux de change en hausse eta un prix 
du carburant a Ia pompe temporairement en baisse. Les 
consommateurs peuvent sans doute s'attendre a un plus long 
répit, car les cours pétroliers étaient revenus a Ia fin de mars 
a leur niveau du debut de l'année, les producteurs s'étant 
engages a relever leur production. 

Lindice non désaisonnalisé des prix a Ia consommation 
a augmenté de 0,5 % de janvier a février, ce qui a plus 
qu'effacé Ia legere diminution du mois précédent. C'est ainsi 
que, d'une année a l'autre, le taux d'inflation a bondi a 2,7 % - 
son plus haut niveau depuis juin 1995— principalement a 
cause d'une majoration de 19 % du prix de l'énergie. 

Les cours énergetiques sont responsables d'environ Ia 
moitié de l'accroissement mensuel de l'indice des prix a Ia 
consommation. Le prix du mazout a présenté un taux de 
croissance record de 22 %, notamment dans lest du Canada 
(saufà I'lIe-du-Prince-Edouard oU les pnx sontréglementés). 
Les automobilistes ont aussi vu les prix a Ia pompe remonter 
de 3 % après avoir légérement descendu le mois précédent. 
Le renchérissement des hydrocarbures a poussé en hausse 
les prix d'autres biens énergivores comme le transport aénen, 
les plastiques et les bandes. 

Les prix de Ia plupart des autres biens et services ont 
egalement augmente dans le mois. Les biens semi-durables 
ont mené le mouvement: les prix des vêtements ont monte 
en flèche un deuxième mois de suite pour ainsi revenir au 
niveau qui était le leur avant les généreuses remises de prix 
consenties par les détaillants a Noel. Ajoutons que le prix 
des articles d'ameublement domestique a fortement évolué 
en hausse un deuxième mois de suite. Quant au renchéris-
sement des services, il s'explique en grande partie par des 
majorations saisonnières du prix des voyages dans le sud. 
Les aliments sont Ia seule grande composante dont les prix 
aient diminué dans le mois, les récoltes abondantes ayant 
réduit les prix des fruits et des legumes importés. 

En février, les prix dans I'industrie ont fait un bond de 
0,9 %. Depuis novembre, le taux d'inflation d'une année a 
I'autre a double pour s'établir a 5,9 %, c'est-à-dire a son plus 
haut niveau depuis octobre 1995. Le renchérissement du 
pétrole est a l'origine d'un peu plus de Ia moitié de cette 
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However, February's gain extended well beyond oil, 
as 18 of 21 commodities posted higher prices, led by 
export products. 

Conversely, raw materials gave an impression of 
narrowly based price increases, with the number of 
components falling in February the same as those 
rising. Nevertheless, the overall index jumped 3.2%, 
with over three-quarters of the hike originating in higher 
oil prices. The price of crude peaked at a 9-year high 
of $34 (US) a barrel early in March, before subsiding 
to $26 at month end when OPEC announced it would 
raise output. Metal prices also continued to fare well, 
notably aluminum and nickel which hit 10-year highs 
as stocks dwindled. Pulp and grain continued to exert 
a dampening effect on commodity prices. 

Financial markets 
Rising equity prices remained the showcase of 

financial markets, although the TSE at month-end failed 
to hold the 10,000 level it touched during March. Still, 
the overall market was up 4%, its fourth sizeable 
advance in the last five months. Unlike February, the 
gain in March extended beyond technology-related 
issues, many of which fell sharply at month end. 
Resources bounced back, led by oil and gas, while 
strong gains also were posted in the interest-sensitive 
sector. 

Short-term interest rates continued to edge up, 
after the Bank Rate rose 25 basis points for the second 
month in a row. Conversely, long-term bond yields 
continued to slide, leading to a slight inversion of the 
yield curve beyond 3-year bonds. Despite the pick-up 
in bond prices, new corporate issues continued to 
shrink over the last three months. While firms continue 
to raise funds in the booming stock market, the overall 
pace of fund-raising has slowed substantially in recent 
months. Household demand for credit rose steadily at 
0.5% in January. Higher interest rates have not 
provoked a shift from demand deposits to savings 
accounts, as Ml growth continued to substantially 
outpace M2 in February. 

Regional economy 
The Quebec economy started the new year with 

a bang. Manufacturing shipments in that province 
registered the strongest of nine consecutive increases 
and the largest in Canada. The increase was driven 
by the same industries as in 1999, namely aeronautic 
products, machinery and equipment and wood. Last 
year, aircraft became the leading export, with a 20% 
increase.This dropped newsprint to second place, and 
it continued to slump in January. Meanwhile, Quebec  

progression en valeur tant mensuelle qu'annuelle. II reste que 
es hausses de février concernaient bien plus que les 
hydrocarbures, puisque 18 des 21 produits de base ont vu 
leur prix monter, et surtout les produits exportés. 

En revanche, on a eu l'impression que los augmentations 
do prix étaient très concentrées dans le cas des matières 
premieres. En février, il y a eu autant de composantes en 
baisse qu'en hausse. L'indice d'ensemble a néanmoins fait 
un bond de 3,2 %. Plus des trois quarts de sa montée 
s'expliquent par le renchérissement du pétrole. Les cours du 
brut ont culminé a 34 dollars américains le baril tot en mars, 
atteignant un sommet en neuf ans avant de retomber a 
26 dollars a Ia fin du mois lorsque I'OPEP a annoncé son 
intention de relever sa production. Les cours des métaux se 
sont aussi bien comportés, et notamment les prix de 
l'aluminium et du nickel avec des maxima en 10 ans par suite 
du grand rétrécissement des stocks. La pâte de bois et les 
cerêales ont continue a amortir les cours des produits debase. 

Marches financiers 
La montée des cours des actions est demeurée le grand 

point d'intérèt sur les marches financiers, bien que, en fin de 
mois, Ia bourse de Toronto ait quitté le niveau des 10 000 points 
qu'elle avait atteint en mars. Dans l'ensemble, le marché 
boursier était en hausse de 4 %, avec une quatriAme 
progression appreciable depuis cinq rnois. Contrairernent a 
celle du mois précédent, Ia hausse de mars intéressait plus 
que les actions liées a Ia technologie, dont une grande partie 
étaient en net recul en fin de mois. Los actions liées aux 
ressources naturelles ont rebondi, surtout celles des sociétés 
petroliOres et gazières, et on a egalement relevé de nets gains 
dans les actions sensibles aux taux d'intérêt. 

Les taux d'intérêt a court terme ont continue do remonter 
et le taux d'escompte s'est élevé do 25 points de base un 
deuxième mois de suite. En revanche, les rendements 
obligataires a long terme ont encore dOrapé, d'oU une legère 
inversion de Ia courbe des rendements au-delà des trois ans. 
Malgré le redressement des cours obligataires, les nouvelles 
emissions des sociétés ont continue a rétrécir ces trois 
derniers mois. Les entrepnses mobilisent toujours des capitaux 
sur le florissant marché des actions, mais le rythme global do 
ce financement est bien moindre depuis quelques mois. La 
demande do credit des menages a encore évolué en hausse 
avec un accroissement de 0,5 % en janvier. La majoration 
des taux d'intérêt na pas fait délaisser les dépôts a vue pour 
les comptes d'épargne et, en février, le Ml a continue a 
largement distancer le M2. 

Economie régionale 
Léconomie québécoise a commence Ia nouvelle année 

comme une fusée. Les livraisons manufacturières y ont 
enregistré Ia plus marquee de neuf hausses consécutives, 
également Ia plus forte au pays, dominée par les memos 
industries qu'en 1999, notamment les produits aéronautiques, 
les machines et outillage et le bois. Can dernier, avec leur 
hausse de 20%, les avions sont devenus le plus important 
produit d'exportation, reléguant ainsi au deuxième rang le 
papier journal, qui demeurait encore en janvier en plein 
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exports of machinery and electronic products surged 
past Ontario for the first time in history. It is not 
surprising that employment in Montreal has risen 
considerably in recent months, since these industries 
are typically located in large urban centres. Domestic 
demand was stimulated by continuing work on the 
Alcan aluminum plant, with only about 45% of the work 
completed by February. 

In Ontario, the housing sector showed the greatest 
strength. Starts in urban centres jumped to 80,000 in 
February, their highest level in more than ten years. 
The increase was entirely attributable to multiple units, 
which are more volatile than single-family homes 
(which fell 23.2%). The increase in housing starts 
followed a year in which Ontario benefited the most 
from international immigration and rising employment. 
Shipments continued to reflect the good times in the 
auto industry, with exports responding to continued 
feverish demand in the United States in January and 
February. 

Western Canada's economy was less vibrant, with 
renewed weakness in housing.This was especially the 
case in Alberta, which registered large population 
outflows to other provinces last year. Retail sales also 
fell, after rising more than in Central Canada in 
December due to millennial festivities and Y2K 
concerns. However, the prairies could recover quickly, 
with the expected growth of investment in the oil sector 
this year. Already in February, $4 billion worth of 
engineering work was underway as part of new projects 
to develop the Athabasca oil sands and pipelines. 
Increased growth is also expected in British Columbia, 
where shipments recovered for the second straight 
month after a strike paralysed the Port of Vancouver 
and export quotas for lumber were renewed. 

International economies 
Growth continued in most of G7 economies in the 

new year, as consumer demand remained strong and 
exports continued to recover. Soaring crude oil costs 
worldwide continued to boost inflation, leading to 
another round of interest rate hikes. The Japanese 
economy, posted its second consecutive quarterly 
decline at year end due to weak domestic demand. 

The United States economy expanded at its 
fastest pace in almost 16 years in the fourth quarter of 
1999. Revised real GDP grew 1.8%, fuelled by robust 
consumer spending and export demand, while 
government spending posted its largest advance since 
1986. With growth spilling over into the new year, the 
economy is now in a record 1081h  month of 
uninterrupted expansion. Confidence has remained 
upbeat, in tune with the strength in the labour market  

marasme. Pendant ce temps, les exportations d'outillage 
bondissalent d'autant pour dépasser le niveau de l'Ontario 
pour Ia premiere fois de leur histoire. II n'est donc pas 
surprenant que l'emploi alt augmenté a Montréal ces derniers 
mois, ces industries étant typiquement localisées dans les 
grands centres urbains. La demande intérieure était stimulée 
par Ia poursuite des travaux a l'aluminerie d'Alcan (dont 
environ 45% seulement étaient réalisés en février). 

En Ontario, c'est le secteur de I'habitation qui montre le 
plus de vigueur, les mises en chantier dans les centres urbains 
s'étant envolées a 80000 en février, leur niveau le plus élevé 
en plus de 10 ans. La hausse s'explique entièrement par les 
logements collectifs, plus volatils que les logements individuels 
qui baissent de 23,2%. Elle survient néanmoins après que 
l'imrnigration internationale ait surtout bénéficié a I'Ontario 
Ian dernier et que l'emploi y ait augmenté. Les livraisons ont 
continue de ressentir Ia bonne fortune dans l'automobile, les 
exportations ayant répondu a une demande qul est demeurOe 
fiévreuse aux Etats-Unis en janvier et en février. 

La conjoncture est demeurée moms vibrante dans l'Ouest 
comme en témoigne de nouvelles faiblesse dans le logement, 
en particulier en Alberta, qui a enregistré de fortes sorties de 
population 'an dernier vers les autres provinces. Les ventes 
au detail ont également baissé, après avoir augmenté 
davantage que dans le centre du pays en décembre avec le 
passage des activités liées aux festivités et aux 
preoccupations de lan 2000. La situation dans les Prairies 
pourrait reprendre rapidement cependant avec Ia croissance 
prévue de l'investissement dans le secteur pétrolier cette 
année. Déjà, en février, quatre milliards de dollars de travaux 
d'ingénierie commençaient pour un nouveau projet 
d'exploitation des sables bitumineux de l'Athabasca et des 
pipelines. Une hausse de Ia croissance est également prévue 
en Colombie-Britannique oO reprenalent les livraisons pour 
un deuxième mois d'affilée après qu'une greve ait paralyse 
le port de Vancouver et que les quotas d'exportation pour le 
bois aient été renouvelés. 

Economies internationales 
La croissance économique s'est poursuivie dans Ia 

nouvelle année dans Ia plupart des pays membres du G-7. 
La demande de consommation est restée vive et les expor-
tations, toujours en reprise. La montée en flèche du prix du 
pétrole brut dans le monde a encore athsé l'inflation, d'oO 
une autre vague de majorations des taux d'intérOt. A Ia fin de 
l'année, l'économie japonaise était en contraction un deuxiè-
me trimestre de suite en raison de Ia faiblesse de Ia demande 
intérieure. 

Au quatrième trimestre de 1999, l'économie des Etats-
Unis a cr0 a son rythme le plus rapide en presque 16 ans. Le 
PIB reel était en hausse de 1,8 % (après revision) grace a Ia 
vigueur des dépenses de consommation et a I'exportation. 
Les dépenses des administrations publiques ont marqué leur 
meilleure progression depuis 1986. Cette croissance ayant 
continue dans Ia nouvelle année, I'économie américaine en 
est a un 108° mois d'expansion ininterrompue. La confiance 
est toujours grande, stimulée par Ia fermeté du marché du 
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Annual percent change 
Variation annuelle en pourcenta 

as the jobless rate continued to 	
United States and hover near a 30-year low. 	Canada GDP 

Consumers resumed their 
spending spree in February, after 
a brief lull to start the year. Retail 
sales rose 1 .1%, led by demand 
for autos, appliances, furniture 
and clothing. Carmakers posted 
their best perkrmance in 12 years, 
despite near-record price levels 
for gasoline, as buyers flocked to 
show rooms. February's car sales 
hit an annual rate of 19 million, 
on the heels of January's 17.7 
million pace. In comparison, 1999 1995 1996 

had been a record year with 16.8 
million auto sales. 

Producer prices posted their biggest monthly jump 
in almost ten years in February, up 1%, driven by 
surging crude oil prices. Consumer prices advanced 
at their strongest pace in 10 months, rising 0.5% as 
gasoline prices rose 6.3% in the month. The falling 
cost of new cars, computers and communications 
helped to dampen the overall rise. 

Industrial production grew for the 1 4 successive 
month in February, albeit at its weakest rate since last 
November. Output gained 0.3%, against January's 
1.1% hike, as higher production of computers and 
semiconductors was partly offset by declines in autos 
and home appliances. Durable goods orders 
contracted for the second time in five months as 
demand eased for industrial machinery and 
transportation equipment. The trade deficit widened 
in January, as exports fell for the first time in eight 
months. Imports remained robust due to a voracious 
appetite for new cars and oil. 

Output was flat in the euro-zone in January, as 
industrial production remained unchanged from 
December. Weak external demand led to a widening 
of the trade deficit in January when exports lagged 
and imports soared. Consumer demand was upbeat, 
however, even as inflation climbed to an annual rate of 
2% in February led by oil.The European Central Bank 
responded by raising its key interest rate for the second 
time in as many months. 

Economic growth remained strongest in France 
early in the new year. Rising consumer spending and 
investment, combined with higher incomes, fuelled the 
expansion. Job creation was robust, pushing the 
February unemployment rate down to an 8-year low 
of 10.2%. Inflation remained in check in February as 

travail oü le taux de chomage 
Etats-UnisetCanada, 	gravite encore autour d'un 

minimum en 30 ans. 
Les consommateurs ont de-

ge pensé de plus belle en février 
après avoir brièvement boudé las 
magasins au debut de l'année. 
Las ventes au detail ont monte de 
1,1 %, surtout grace aux auto-
mobiles, aux appareils Olectro-
menagers, aux meubles et aux 
vêtements. Lautomobile a affiché 
sa meilleure performance en 
12 ans malgré les prix presque 
records des carburants, et las 

1997 1998 1999 acheteurs ont afflué chez las 
concessionnaires. En février, les 
ventes d'automobiles ont atteint 

un niveau annuel de 19 millions d'unités. Le niveau avait été 
de 17,7 millions en janvier après un nombre record de 
16,8 millions en 1999. 

En février, les prix a Ia production ont prOsenté leur plus 
forte hausse mensuelle en presque 10 ans (1 %), entrainés 
par Ia montée en flèche du prix du pétrole brut. Les prix a Ia 
consommation ont progressé a leur rythme le plus rapide en 
10 mois, gagnant 0,5 %. La prix de l'essence s'est élevé de 
6,3 %. Cette croissance a éte amortie dans l'ensemble par 
une diminution des prix des voitures neuveS, des ordinateurs 
et du materiel de communication. 

En février, Ia production industrielle a augmenté un 
140  mois de suite, bien que son taux d'accroissement soit Ia 
plus faible depuis novembre dernier, soit de 0,3 % compa-
rativement a 1,1 % en janvier. Une production supérieure 
d'ordinateurs et de semi-conducteurs a en partie été contre-
balancée par un recul de Ia production d'automobiles at 
d'appareils electromenagers. Las commandes de biens 
durables se sont contractées une deuxième fois en cinq mois 
a cause de Ia machinerie industrielle et du materiel de 
transport. Le deficit commercial s'est accru en janvier et les 
exportations ont regresse pour Ia premiere fois en huit mois. 
Les importations sont demeurées vigoureuses a cause du 
bel appétit manifesté pour les voitures neuves at le pétrole. 

Dans Ia zone de l'euro, Ia production a été inerte en 
janvier. La production industrielle est restée a son niveau de 
décembre. La faiblesse de Ia demande extérieure a alourdi le 
deficit commercial, les exportations étant en ralentissement 
et las importations, en plein essor. La demande de 
consommation a été vive ceperidant, bien que le taux 
d'inflation ait pris une valeur annuelle de 2 % en février, surtout 
a cause du pétrole. La Banque centrale européenne a reagi 
en haussant son principal taux d'intérèt pour Ia deuxième 
fois en autant de mois. 

En France, l'économie battait son plein comme jamais 
au debut de Ia nouvelle année, nourrie pas les investissements 
et las dépenses de consommation couplées de l'élévation 
des revenus. Lemploi a solidement progressé at, en février, 
le taux de chOmage est tombé a son plus bas niveau (10.2 %) 
en huit ans. Ce même mois, l'inflation est restée en laisse et 
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le renchérissement de l'énergie a eu pour contrepoids partiel 
les remises de prix consenties par les détaillarits hors secteur 
de rénergie. 

En Allemagne, léconomie était toujours en expansion, 
mais moms qu'ailleurs en Europe. Les exportations en sont 
demeurées le moteur, car Ia baisse de l'euro a fait monter Ia 
demande a l'extérieur de Ia zone. En janvier, Ia fabrication a 
poussé Ia production industrielle en hausse de 0,5 % aprés 
une modeste progression le mois précédent. En février, les 
prix de gros ont le plus monte en plus de 10 ans et I'inflation 
a Ia consommation a été de I'ordre de 2,1 % en valeur 
annuelle. Pendant ce temps, le taux de chômage continuait a 
évoluer en baisse, reculant un cinquième mois de suite pour 
s'établir a 10,9 %. Le plus grand syndicat allemand, IG Metall, 
a conclu une convention régionale au nom de 
750 000 travailleurs. Les salaires augmenteront de 5,1 % en 
24 mois. Cet accord salarial pourrait avoir une incidence 
ailleurs sur 3,4 millions de travailleurs membres de ce 
syndicat. 

En Grande-Bretagne, Ia production a marqué le pas en 
debut d'année. Après s'être quelque peu redressée au 
quatrième trimestre de 1999, elIe a rétréci de 0,1 % en janvier 
a cause du plus fort recul qu'ait marqué le secteur de Ia 
fabrication en plus d'un an. Le exportations ont trébuché par 
suite d'une nouvelle valorisation de Ia Iivre sterling sur le 
marché mondial. Le taux annuel d'inflation est tombé en janvier 
a 0,8 % et le taux de chômage est resté a 4 % en tévrier. Le 
gouvernement du Royaume-Uni a déposé un budget qui 
prévoit un excédent de 12 milliards be livres sterling, un 
surcroIt de dépenses en sante et en education, diverses 
mesures d'incitation a l'investissement dans les sociétés de 
haute technologie et un remboursement de 11,5 milliards de 
livres sur Ia dette publique. 

Au Japon, I'économie s'est contractée de 1,4 % au 
quatrième trimestre de 1999 après avoir fléchi de 1 % au 
troisième. La diminution du PIB est Ia plus forte depuis le 
printemps be 1997 et Ia troisième en importance depuis Ia 
Seconde Guerre mondiale. Les dépenses de consommation 
ont baissé de 1,6% et le marché de 'habitation a reculé be 
5,8 % avec une reduction des bonis de fin d'année (lesquels 
tiennent une grande place dans le revenu total be bien des 
menages) et Ia fin d'un programme gouvernemental 
d'encouragements destinés aux acheteurs de maison. Les 
dépenses publiques se sont egalement affaiblies, car le 
programme de stimulation le plus recent s'est terminé a Ia fin 
de l'année. II reste que de nouvelles dépenses ont été votées 
par le parlement japonais. En février, le taux de chomage a 
atteint un niveau record de 4,9%, les entreprises continuant 
a réduire les emplois bans une économie de faiblesse. Une 
note encourageante en debut d'année a été une progression 
des exportations qui, en février, devait accroitre l'excédent 
commercial pour Ia premiere fois en 11 mois. 

rising energy costs were partly offset by discounts by 
other retailers. 

The German economy continued to expand, 
although at a slower pace than the rest of Europe. 
Exports remained the driving force as the fall of the 
euro increased demand outside the zone. A boost in 
manufacturing pushed up industrial production by 0.5% 
in January, following a slight rise the month before. 
Wholesale prices saw their largest hike in over ten 
years in February, while consumer price inflation rose 
to a 2.1% annual rate. Unemployment, meanwhile, 
continued its downward trend, falling for the fifth 
consecutive month to a rate of 10.9%. Germany's 
largest trade union, IG Metall, reached a regional 
agreement for 750,000 workers for a 5.1% pay increase 
over 24 months, which could influence its 3.4 million 
workers elsewhere. 

Output stalled in Britain at the start of the year. 
After some recovery in the fourth quarter of 1999, 
industrial production shrank 0.1% in January, led by 
the steepest decline in manufacturing in over a year. 
Exports faltered as the pound sterling continued to 
strengthen on world markets. Inflation eased in 
January to an annual rate of 0.8%, while the 
unemployment rate held steady in February at 4%. 
The UK government unveiled its budget with a forecast 
surplus of 12 billion pound sterling, additional spending 
on health care and education, various measures to 
encourage investment in high technology companies 
and a 11.5 billion pound paydown of the public debt. 

The Japanese economy contracted 1.4% in the 
fourth quarter of 1999, after a 1% drop in the third. 
The fall in GDP was the largest since the spring of 
1997 and the third largest since the end of WWII. 
Consumer spending fell 1 .6% and housing dropped 
5.8% as year-end bonuses (which make up a large 
portion of total income in many households) were cut 
and a government-sponsored program to encourage 
home purchases expired. Public spending also eased 
as the latest stimulus package wound down at year 
end. However, new spending measures have again 
been passed by the Japanese parliament. The 
February unemployment rate hit a record high of 4.9% 
as businesses continued to trim jobs in the weak 
economy. One bright spot early in the new year was a 
gain in exports, raising the trade surplus in February 
for the first time in 11 months. 
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ECONOMIC EVENTS IN MARCH 

CANADA 

Quebec delivered its 2000-200 1 budget with a 
forecast $3.3 billion surplus, $4.5 billion in personal 
income tax cuts over the next three years and 
$3.7 billion in new spending on health and education. 

Newfoundland tabled its budget, forecasting a 
$34.7 million deficit due to lower personal income and 
payroll taxes and an additional infusion for health care. 

British Columbia bought down its budget with an 
expected $1.3 billion deficit, the ninth consecutive 
shortfall. Highlights include a small business income 
tax rate cut, an investment tax credit for manufacturing 
and processing equipment and increased program 
spending of $900 million. 

New Brunswick announced a balanced budget 
with reductions in personal and business income taxes 
and increased health care spending offset by cutting 
capital spending in half. 

Saskatchewan tabled its seventh consecutive 
balanced budget with cuts in personal income taxes 
and the delinking of the provincial system from the 
federal one. Spending on health and education will be 
increased and various measures were included to aid 
farmers. 

The Bank of Canada raised its overnight loan rate 
by one-quarter of a point to 5.5%, sparking a similar 
rise in the prime rate to 7%. 

EVENEMENTS ECONOMIQUES DE MARS 

CANADA 

Le Québec depose son budget 2000-2001 oü ii prévoit 
un excédent de 3,3 milliards, des baisses d'impôt sur le revenu 
des particuliers de 4,5 milliards sur trois ans et 3,7 milliards 
de nouvelles dépenses en sante et en education. 

Terre-Neuve a aussi déposé son budget prévoyant un 
deficit de 347 millions imputable a des allegements d'impOt 
sur le revenu des particuliers et de cotisations sociales et a 
une augmentation du budget de Ia sante. 

Dans son propre budget, Ia Colombie-Britannique prévoit 
un deficit de 1,3 milliard, un neuvième de suite. Entre autres 
mesures importantes, les taux d'imposition du revenu des 
petites sociétés baissent un peu, un credit d'impôt a 
l'investissement en maté riel de fabrication et de transformation 
est institué et les dépenses de programmes s'accroissent 
(900 millions). 

Le Nouveau-Brunswick annonce un budget équilibré avec 
des reductions d'impót des particuliers et des sociétés et des 
dépenses accrues en sante avec en contrepoids une 
diminution de moitié des dépenses en immobilisations. 

La Saskatchewan depose un septième budget équilibré 
de suite prévoyant des baisses d'impôt sur le revenu des 
particuliers et un "découplage du régime provincial et du 
régime fédéral. II y aura accroissement des dépenses en sante 
et en education et diverses mesures d'aide aux agriculteurs. 

La Banque du Canada relève d'un quart de point le taux 
des préts a un jour pour le porter a 5,5 %, ce qul donne lieu a 
une majoration du même ordre du taux privilégié a 7 %. 

LE MONDE 

La Reserve fédérale américaine porte son taux d'es-
compte 615,5  %. C'est son plus haut niveau depuis aoOt 1991. 
Le taux priviléglé suit, passant de 8,75 % a 9 %. 

La Banque centrale européenne relève son taux directeur 
de refinancement dun quart de point pour le porter a 3,5 %; 
ii s'agit ia d'une troisième augmentation en cinq mois. 

Le 23 mars, le Mexique et 'Union européenne signent 
un accord de Iibre-echange. Lorsque celui-ci sera pleinement 
en application, il couvrira Ia totalité des échanges de produits 
industriels et halieutiques entre ces deux partenaires, ainsi 
que 62 % de leurs échanges de denrées agricoles. 

WORLD 

The US Federal Reserve raised its discount rate 
to 5.5%, the highest level since August 1991.  The prime 
rate followed suit, rising to 9% from 8.75%. 

The European Central Bank raised its benchmark 
refinancing rate by a quarter point to 3.5%, the third 
increase in five months. 

Mexico and the EU signed a free trade agreement 
on March 23. When fully implemented, the agreement 
will cover all EU-Mexico trade in industrial and fishing 
products, and 62% of trade in agriculture. 
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YEAR - END REVIEW* 

Introduction 
In many ways, economic developments last year 
continued the major trends of the 1990s.   Spending on 
computers and telecommunications surged ahead, as 
consumers and businesses reached for faster access 
to the lnternet.Trade with the US continued to grow at 
a torrid rate. Inflation remained near historically low 
levels, even as the unemployment rate also 
approached its lowest level in a generation, while 
governments capped a decade of fiscal tightening with 
budget surpluses. 

However, a number of the dominant themes of 
the past decade appeared to have run their course, at 
least temporarily. The fall in commodity prices was 
halted as producers cut output further, most drama-
tically in the oil sector. The heavy investment in 
expanding capacity, notably in retailing, pipelines and 
autos, began to wind down. The end of the war on 
government deficits has already seen spending 
restraint loosened, with the promise of a lower tax 
burden to come. In the labour market, gains were made 
across the board by age, sex and occupation, a sign 
that employers could no longer be as selective about 
hiring as the pool of excess labour began to dry up. 

Canada's real GDP grew by 4.2% last year, up 
from 3.1% in 1998 and trying the US economy for the 
mantle of fastest growth among the G7 for the first 
time this decade. The European nations continued to 
occupy the middle ranks with average gains of about 
2%, while Japan again lagged behind with virtually no 
growth. 

Industry growth was again powered by a small 
number of technology-related groups. Soanng demand 
for more and better connections to the Internet was 
reflected in telecommunications equipment (+36%) 
and computers (+25%), which contributed most to the 
19% expansion in manufacturing of electronic products. 
The communications industry itself surged ahead with 
a 13% gain, propelled by telecommunications carriers 

* Current Analysis Section (613) 951-3634. 

REVUE DE FIN DANNEE* 

Introduction 
A bien des égards pendant Ia dernière année, I'évolution 
économique a suivi les grandes tendances des années 1990. 
Les dépenses en informatique et en télécommunications ont 
fait un bond en avant, carIes consommateurs et les entrepre-
neurs se sont mis en quête de moyens plus rapides d'accès 
a Internet. Les échanges commerciaux du Canada avec les 
Etats-Unis ont garde un rythme effréné de croissance. 
Linflation est restée presque a ses niveaux les plus bas dans 
I'histoire au moment méme øü le taux de chomage approchait 
de son minimum en une génération et les administrations 
publiques terminaient une décennie de resserrement fiscal 
avec des excédents budgétaires. 

II semblerait toutefois qu'un certain nombre de themes 
dominants de Ia dernière décennie aient perdu de leur 
actualité, du moms pour I'instant. La descente des cours des 
produits de base a pris fin, les producteurs réduisant encore 
leur production, phénomène qui a pris des dimensions consi-
dérables dans le secteur pétrolier. De plus, les grands 
investissements en accroissement des capacités, notamment 
dans les secteurs du detail, des pipelines et de l'automobile, 
ont commence a se faire plus rares. Avec Ia fin de Ia guerre 
livrée aux deficits publics, on peut déjà voir un relâchement 
des contraintes de dépenses, ainsi que des promesses 
d'allégement du fardeau fiscal. Sur le marché du travail, Ia 
progression a été genérale dans toutes les categories d'âge, 
de sexe et de profession, indice que les employeurs ne 
pouvaient plus procéder a des embauchages aussi sélectifs 
au moment oU les excédents de main-d'ceuvre commençaient 
a disparaltre. 

Au Canada, le PIB reel a augmenté de 4,2 % 'an dernier, 
en hausse par rapport a un gain de 3,1 % en 1998 etjuste 
assez pour egaler Ia progression de l'économie américaine 
et valoir, pour Ia premiere fois en cette décennie, Ia palme de 
Ia croissance économique Ia plus rapide au sein du Groupe 
des Sept. Les pays européens ont continue a former le peloton 
intermédiaire avec des hausses moyennes de 2 % environ, 
alors que le Japon restait a Ia tralne avec pratiquement aucune 
croissance. 

La croissance industrielle a encore une fois eu pour 
moteur une poignée de secteurs lies a Ia technologie. Lessor 
de Ia demande pour de meilleurs et de plus nombreux 
raccordements a Internet a rejailli sur le materiel de 
télécommunication (+36 %) et les ordinateurs (+25 %), qui 
ont le plus contribué a l'expansion de 19% du secteur de Ia 
fabrication de produits électroniques. Lindustrie même des 
communications a fait un bond de 13%, propulsée par les 

L'analyse do conjoncture (613) 951-3627. 
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as Canadians scrambled to get connected to the 
information highway and cell phones. Computer 
services accounted for almost all of the 8% growth of 
business services, buttressed by preparations for the 
'12K changeover, while computer sales were the 
largest source of the 11% increase in wholesale trade. 
Altogether, these four technology-driven industries 
chipped in 41% of all growth last year. 

While technology remained the bedrock of 
spending increases, the actual upturn in growth last 
year compared to 1998 originated in many of our tradi-
tional industries. The most notable was auto output, 
which accelerated from only 3% growth in 1998 to a 
22% gain last year. Increased auto exports to the US 
were also the principal source of improved demand 
for transportation, notably by truck. Meanwhile, cons-
truction and utilities both bounced back to post gains 
of about 4% last year, after contributing nothing to 
overall growth the year before.Taken together, the pick-
up in these four industries accounted for two-thirds of 
the faster growth of GDP last year, a reflection of their 
weakness in 1998 as well as their still considerable 
weight in the Canadian economy, even at the end of a 
technology-dominated decade. 

Most other major industries failed to keep up with 
population growth. For most personal and government 
services, this represents a continuation of several years 
of lethargic demand. Surprisingly, recreational services 
joined this group, as the popularity of gambling fell for 
the first time after several years of rapid growth. 

Most primary industries cut output for the second 
straight year in response to the collapse of commodity 
prices in 1997. Metal mines made the biggest 
adjustment, slashing production nearly 10%, while the 
oilpatch also cut back. Conversely, a good wheat crop 
on the prairies only added to the glut on world markets, 
shrinking farm incomes further.There were some bright 
spots in the resource sector: non-metal mining received 
a substantial boost from the opening of a new diamond 
mine in the North, while forestry products snapped 
out of a three-year slump as construction rose in the 
US and Asia. 

Firms led growth 

The business sector led the growth in both incomes 
and expenditures. Corporate profits before taxes 
surged 25%, lifting their share of GDP from 9.0% to 
10.7%, their highest level of the 1990s and beating 
the peak set during 1980s cycle. Undistributed 

services de télécommunication, les Canadiens se ruant sur 
lautoroute de l'information et Ia téléphonie cellulaire. Les 
services informatiques sont a l'origine de presque toute Ia 
croissance de 8 % des services aux entreprises a Ia faveur 
des préparatifs du passage a l'an 2000; les ventes d'ordina-
teurs ont par ailleurs été principalement responsables de Ia 
progression de 11 % du commerce de gros. Ensemble, ces 
quatre branches dominées par Ia technologie ont figure pour 
41 % dans Ia croissance globale l'an dernier. 

Si les augmentations de dépenses ont encore loge a 
l'enseigne de Ia technologie, l'évolution en hausse des taux 
de croissance l'an dernier par rapport a 1998 est en réalité 
attribuable a une foule de nos industries traditionnelles, dont 
celle de Ia production automobile, qui est passée d'un régime 
de croissance de 3 % seulement en 1998 a un gain de 22 % 
l'an dernier. Laccroissement des exportations d'automobiles 
aux Etats-Unis a aussi constituO le grand facteur d'amélio-
ration de Ia demande de moyens de transport, notamment 
pour les camions. De plus, Ia construction et les services 
publics ont rebondi pour presenter des hausses approxima-
tives de 4 % Ian dernier, après n'avoir rien contribué a Ia 
croissance globale l'année précédente. Collectivement, ces 
quatre branches en remontée expliquent les deux tiers du 
gain de croissance du PIB relevé l'an dernier, reflet aussi 
bien de leur faiblesse en 1998 que de leur poids encore 
considerable dans l'économie canadienne même en cette 
fin d'une décennie a predominance technologique. 

La plupart des autres grands secteurs nont pu suivre Ia 
croissance démographique. Pour Ia plupart des services 
personnels et gouvernementaux, c'est Ia perpetuation de 
plusieurs années de léthargie de Ia demande. On s'étonnera 
que les services récréatifs se soient joints a ce groupe, en 
raison de Ia premiere perte de popularité des jeux de hasard, 
aprés plusieurs années de croissance rapide. 

La plupart des branches primaires ont comprimé leur 
production une deuxième année de suite en reaction a 
l'effondrement des cours des produits de base en 1997. C'est 
dans les mines métalliques que le rajustement a été le plus 
draconien, puisque celles-ci ont sabre leur production de près 
de 10%, tandis que le secteur pétrolier a fait de même. En 
revanche, une bonne récolte de blé dans les Prairies n'a fait 
qu'ajouter a l'engorgement des marches internationaux, d'oü 
une autre contraction des revenus agricoles. On a pu relever 
quelques notes encourageantes dans le secteur primaire: 
les mines non métalliques ont Iargement profité de Ia mise 
en exploitation d'une nouvelle mine de diamant dans le ford 
et les produits forestiers ont mis fin a un marasme de trois 
ans grace a une progression de l'activité de construction aux 
Etats-Unis et en Asie. 

Les entreprises ont dominé au tableau de Ia 
croissance 
Le secteurdes entreprises a merté le mouvement ascendant 
tant des revenus que des dépenses. Les bénéfices des 
sociétés avant impôt ont fait un bond de 25 %, portant leur 
part du PIB de 9,0 % a 10,7%. Its ont ainsi atteint leur plus 
haut niveau de Ia décennie 1990 et dépassé le sommet du 
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corporate profits fared even 
better, soaring 60%. Armed with 
this cash, firms stepped up 
investment in volume terms by 
7% 1,  equivalent to nearly one-
third of overall GDP growth last 
year. Even then, firms reduced 
their reliance on external 
financing. 

The buoyancy of profits 
reflected a recovery in prices 
coupled with continued tight 
control on costs. Commodities 
led the way, with the Bankof 
Cnadaprice iridx upj%. Partly as a result, export 
earnings rose 11%, their first double-digit increase in 
four years. This helped to shave our current account 
deficit from $16.4 billion in 1998 to just $4.3 billion last 
year. 

Business outlays for invest-
ment in plant and equipment 
improved slightly on the previous 
years advance. Most of the up-
turn was in demand for machi-
nery and equipment, especially 
computers and other office 
equipment. Spending also 
picked up for transportation 120 

equipment, while telecommu-
nications posted continued solid 
growth. Outlays for machinery 100 

were the one area to regress, 
reflecting a sharp drop-off in the 
farm sector and the winding-up 	80 

of work on the huge Hibernia 
platform. Non-residential building 
buttressed spending on struc-
tures against continued weak- 
ness in engineering, notably in 	Source: Bank of Canada 
the oilpatch. 	 Sou,ve: Banque du Canada 

Investment fell across the board in the primary 
sector, as the rally in prices late in the year was too 
little, too late to alter investment plans for 1999. About 
half of the 10% drop for mining originated in oil and 
gas, as cutbacks in response to weak demand 
outweighed work on non-conventional projects in the 
Atlantic region. These cutbacks slowed investment in 
all the Western provinces, including an outright decline 
in Alberta, the only decrease in Canada. Conversely, 

cycle des années 1980. Les 
Part du P18 	 bénéfices non répartis des so- 

ciétés ont connu un sort encore 

	

(Corporate profits) 	meilleur, montant en flèche de 
% (Bénéfices des soctOtés) 

	

58 	60 %. Fortes de ces liquidités, 
les entreprises ont relevé leurs 
investissements de 7 % en 

56 volume 1 , ce qui equlvaut a près 
du tiers de toute Ia croissance 
du PIB 'an dernier. Même là, 

Labour income 	 elles ont su rédu ire leur dépen- 
Revenu du travail 	 dance 6 l'égard des capitaux 

	

52 	extérieurs. 
La vigueur des bénéfices 

tient a Ia fois au redressement 
des prix et a une constante 

J vigilance sur le plan des prix de 
revient. Les produ its de base ont 

été le chef de file et l'indice des prix de Ia Banque du Canada 
a monte de 7 %. En partie de ce fait, les revenus a l'exportation 
se sont élevés de 11 % pour une premiere progression a 
deux chiffres en quatre ans, ce qui a contribué a ramener 
notre deficit au compte courant de 16,4 milliards de dollars 
en 1998 a 4,3 milliards seulement l'an dernier. 

Les investissements des 
entreprises en installations et en 

Prix des merchandises 	materiel ont un peu mieux fait 
que l'année précédente. Le gros 
de I'amélioration s'explique par 
une demande de machines et de 
materiel, et plus particulièrement 
d'ordinateurs et d'autres appa-
reils de bureau. Les dépenses en 
materiel de transport ont égale-
ment augmenté et, dans le sec-
teur des télécommunications, Ia 
croissance des dépenses est 
demeurée solide. Les dépenses 
en machine ne ont été les seules 
a régresser a cause d'une forte 
baisse dans le secteur agricole 
at de  In  fin des travaux d'aména- 

	

1995 1996 1997 1998 1999 	gement de Ia plateforme géante 
Hibernia. Le bâtiment non rési- 
dentiel a soutenu les dépenses 
en construction dans une situa-

tion de faiblesse persistante des travaux de genie en 
construction, notamment dans le secteur pétrolier. 

Les investissements ont reculé partout dans le secteur 
primaire et le redressement des prix vers Ia fin de l'année 
s'est révélé trop modeste et trop tardif pour venir modifier les 
projets d'investissement en 1999. Environ Ia moitié de Ia 
diminution de 10 % des projets d'immobilisations dans les 
mines vient du secteur du pétrole et du gaz oü les reductions 
consécutives a Ia faiblesse de Ia demande ont eu plus de 
poids que les investissements dans des projets de mise en 
valeur du pétrole at du gaz" non classiques dans Ia region 
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work on the Terra Nova and Sable Island projects and 
pipelines boosted capital spending by about 20% in 
all the Atlantic provinces except PEI (which was 
isolated from energy megaprojects). 

Investment in mining outside of energy plunged 
by nearly one-quarter. Critically low metals prices 
severely depressed capital spending for a second 
straight year. Non-metal mines saw outlays cut in half, 
as the new diamond mine began operations in the 
Northwest Territories. Low prices also discouraged 
investment in the farm and forestry sectors, while it 
was little changed for electric power. 

Rising capacity utilization did not prevent a small 
dip in capital outlays by manufacturers. This partly 
reflected the substantial additions to capacity made in 
recent years, notably by the auto industry. The only 
sizeable expansions in 1999 were made by the 
aluminum industry in Quebec and, to a lesser extent, 
by electronic products. The lethargy in manufacturing 
largely explains why investment in Ontario lagged 
behind the national average. 

Capital spending increased in most service 
industries, although the gains were below double digits. 
Broadcasting and telecommunications capitalized on 
the rising demand for information, while transportation 
links expanded to carry more goods and people. The 
recent rapid proliferation of wholesale and retail stores 
has apparently run its course for a couple of years, 
with a decline projected this year after a little change 
in 1999, while the financial sector plans to tighten its 
capital budget after large investments leading up to 
Y2K. 

The public sector was the fastest-growing area of 
investment last year. This reflected a substantial 
infusion into health care, as well as public 
administration. Ontario, Alberta and BC accounted for 
almost all of this growth. 

Households stay cautions 
Conversely, the personal sector saw relatively little 
change last year. Labour income growth picked up 
slightly to 4.5% thanks to increased hiring by firms, 
but per capita disposable income gains remained at 
less than 3%. As a result, consumer spending growth 
was little changed at about 3% in volume. Demand for 

de l'Atlantique. Ces compressions ont ralenti les investisse-
ments dans toutes les provinces de l'Ouest, causant méme 
un franc recul en Alberta, le seul recul qu'on alt observe au 
Canada. En revanche, le projet Terra Nova, le projet de l'Tle 
de Sable et les travaux d'aménagement de pipelines sont 
venus amplifier d'environ 20 % les dépenses en immobi-
lisations dans toutes les provinces de l'Atlantique sauf a 
l'Ile-du-Prince-Edouard (qui est restée en marge des 
megaprojets dans le domaine de l'énergie). 

Dans le secteur de l'extraction hors energie, les investis-
sements ont dégringole de près du quart. Les cours des 
métaux, qui en sont a un seuil critique de faiblesse, ont large-
ment enfoncé les depenses d'investissement une deuxième 
année de suite. Dans les mines non metalliques, les dépenses 
ont décru de moitié, carla nouvelle mine de diamant est entrée 
en exploitation dans les Territoires du Nord-Ouest. Les bas 
niveaux des prix ont en outre decouragé les investissements 
dans les secteurs agricole et forestier. Dans l'industrie de 
l'électricité, Ia situation n'a guère évolué. 

Laugmentation de l'utilisation des capacités n'a pas 
empéché les dépenses en immobilisations de fléchir légere-
ment dans le secteur de Ia fabrication, en partie parce que 
celui-ci a largement ajouté ces dernières années a ses 
capacités, plus particulièrement dans l'industrie de l'auto-
mobile. Les investissements ont nettement progressé en 1999 
seulement dans l'industrie de laluminium au Québec et, dans 
une moindre mesure, dans celle des produits electroniques. 
La léthargie de Ia fabrication explique dans une large mesure 
pourquoi, en Ontario, les investissements l'ont cédé a Ia 
moyenne nationale. 

Les dépenses d'investissement se sont élevées dans Ia 
plupart des services, bien que les hausses n'aient pas atteint 
les deux chiffres. Les secteurs de Ia radiodiffusion et des 
télécommunications ont tire parti de Ia demande croissante 
qui s'attache a linformation et les réseaux de transport se 
sont étendus pour pouvoir recevoir plus de marchandises et 
de voyageurs. La grande proliferation récente des magasins 
de gros et de detail semble avoir cessé, du moms pour 
quelques années. On prévoit une baisse cette année après 
une année 1999 oü les choses n'ont guère bougé. Par ailleurs, 
le secteur financier prévoit resserrer ses budgets d'immo-
bilisations après avoir affecté d'abondants investissements 
aux préparatifs en vue de lan 2000. 

C'est dans le secteur public que les investissements ont 
crü le plus rapidement l'an dernier, des capitaux appréciables 
ayant été injectés dans les services tant de sante que 
d'administration publique. LOntario, l'Alberta et Ia Colombie-
Britannique sont responsables de presque toute cette 
croissance. 

Les menages demeu rent prudents 
A oppose, le secteur des particuliers a connu relativement 
peu de changements Ian dernier. La croissance du revenu 
du travail a legerement remonté, a 4,5 %, grace a l'accroisse-
ment de l'embauche dans Ies entreprises, mais lélévation 
du revenu disponible par personne est restée bien a court 
avec une hausse d'un peu moms de 3 %. C'est ainsi que le 
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housing did rebound from a drop the year before, but 
growth remained below the double-digit rates posted 
in the mid-1990s. 

Consumers remained infatuated with durable 
goods when they did open their wallets, with outlays 
up 7%. Communications gadgets led the way, driven 
by cell phones and computers, followed closely by 
recreational equipment.Total vehicle sales jumped 6%, 
although unlike the US the share of passenger cars 
rose for the second straight year at the expense of 
trucks (including vans and SUVs).The slack for trucks 
was less due to soaring gasoline prices than slower 
sales on the prairie provinces as farm incomes 
weakened. (Trucks account for 62% of all vehicles sold 
in the prairies, compared to 45% in the rest of Canada.) 

Spending slowed for a number of goods outside 
of durables. Purchases of clothing, footwear and books 
slowed markedly, leading manufacturers of these items 
to trim output last year. Energy consumption was 
apparently undeterred by rising prices, although the 
1998 level was unusually low due to the ice storm that 
knocked out power lines in much of Eastern Canada. 
Furniture benefited from a rising housing market, 
helping manufacturers expand output by at least 10% 
for the fourth year in a row. 

Labour markets improve 
The solid gains in output over the last three years led 
to accelerating gains in employment, with the 2.8% 
jump last year edging out 1998 as the best of the 
decade. Nearly half (49%) of the 1.5 million jobs added 
during the 1990s   occurred in the last two years. Even 
with people entering the labour force at the fastest pace 
of the decade, job growth was enough to push the 
unemployment rate down to a 10-year low of 7.6%. 

Private-sector payrolls rose faster than self-
employment for the second straight year. Employment 
gains continued to be led by manufacturing, whole-
saling and professional, scientific and technical 
services, which together contributed almost 60% of 
overall job growth last year. In turn, computer-related 
industries spearheaded growth in each of these 
sectors. Computer assemblies led manufacturing with 
a gain of 21%, matching the advance in computer 
system design services, while wholesale sales were 
led by computers and packaged software. Since  

tableau de Ia croissance des dépenses de consommation 
est demeuré a peu prés le méme avec un taux se situant 
dans les 3 % en volume. La demande d'habitations s'est 
remise de son recul de Ian née précédente, mais son taux de 
croissance na pu rejoindre les niveaux a deux chiffres du 
milieu des années 1990. 

Les consommateurs sont restés entichés de biens 
durables lorsqu'ils ant délié les cordons de leur bourse. Les 
dépenses de consommation se sont accrues de 7 %. Les 
produits de l'innovation en communications ant eu Ia part du 
lion, surtout les téléphones cellulaires et les ordinateurs, suivis 
de près par les biens récréatifs. Au total, les ventes de véhi-
cules ant fait un bond de 6 %, bien que, a Ia difference des 
Etats-Unis, le Canada ait vu Ia part des voitures de tourisme 
augmenter une deuxième année de suite au detriment des 
camions (catégorie qui englobe les fourgonnettes et les 
utilitaires sportifs). La faiblesse constatée dans le cas des 
camions est moms attribuable a Ia montée en flèche du prix 
de l'essence qu'à un ralentissement des ventes dans les 
Prairies oü les revenus agricoles ont évolué en baisse. Les 
camions figurent pour 62 % dans l'ensemble des ventes de 
véhicules dans les Prairies comparativement a 45 % pour le 
reste du Canada. 

II y a aussi eu ralentissement des dépenses consacrées 
a divers biens autres que les biens durables. Les achats de 
vétements, de chaussures et de livres se sont faits nettement 
plus lents, amenant ainsi leurs fabricants a réduire Ia 
production au cours de l'année écoulée. La consommation 
d'energie n'a pas semblé se ressentir de Ia montée des prix, 
bien que le niveau de consommation ait été singulièrement 
bas en 1998 a cause de Ia tempéte de verglas qui a abattu 
les lignes de transport d'énergie un peu partout dans lest du 
Canada. Les meubles ont profité d'un marché de Ihabitation 
en progression et les fabricants ont Pu relever leur production 
d'au moms 10 % une quatrième année de suite. 

Le marché du travail s'améliore 
La solide progression de Ia production depuis trois ans a fait 
s'accélérer Ia croissance de l'emploi et, avec le bond de 2,8 % 
observe I'an dernier, 1999 a supplanté 1998 pour Ia meilleure 
performance de Ia décennie. Près de Ia moitié (49 %) des 
1,5 million d'emplois qui se sont créés dans Ia décennie 1990 
ont vu le jour ces deux dernières années. Bien que le taux 
d'entrée dans Ia population active soit le plus élevé de Ia 
décennie, Ia croissance de l'emploi a suffi a ramener le taux 
de chomage a son plus bas niveau en 10 ans (7,6 %). 

La hausse du nombre demplois rémunérés dans le 
secteur privé a supplanté celle des travailleurs autonomes 
pour Ia deuxième année de suite. La progression de l'emploi 
a encore été dominée par Ia fabrication, le commerce de gros 
et les services professionnels, scientifiques et techniques qui, 
ensemble, sont responsables de presque 60 % de toute Ia 
croissance de l'emploi l'an dernier. A leur tour, les industries 
liées a l'informatique ont mené ce mouvement ascendant dans 
leurs secteurs respectifs. Les chaines de montage de produits 
informatiques ont été le chef de file en fabrication avec une 
hausse de 21 %, égalant ainsi Ia progression des services 
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rebounding from sethacks early in the 1990s,   these 
three industries alone accounted for half of all job gains 
since 1993. 

de conception de systèmes informatiques, alors que, dans le 
commerce de gros, les ventes étaient dominées par les 
ordinateurs et les progiciels. Comme eVes se remettaient des 
revers qu'elles avaient subis au debut de Ia décennie, ces 
trois branches d'activité expliquent a elles seules Ia moitié de 
toute Ia croissance de l'emploi depuis 1993. 

Contrairement a Ia situation des dernières années, cette 
croissance s'est étendue a presque tous les grands secteurs 
d'activité. Les services de gestion (et plus particulièrement 
ceux de gestion immobilière), l'éducation, Ia construction et 
les transports ont tous aft iché des gains d'eriviron 5 %, tandis 
que les services de sante ont continue a se rétablir des 
compressions du milieu des années 1990. 

Seuls deux des principaux secteurs ont réduit leurs 
effectifs l'an dernier. Si les prix et les bénéfices se sont 
redresses dans le secteur primaire, les entreprises n'ont pas 
table sur ces gains au point d'embaucher plus de travailleurs. 
Lemploi a encore perdu 6,4 % avec des pertes dans toutes 
les industries. II avait bien tenu le coup au depart devant 
l'effondrement des cours des produits de base au milieu de 
1997, mais les entreprises se sont finalement mises a réduire 
leurs effectifs l'an dernier. Un petit red ressement en fin d'année 
a aide a limiter les degâts. La reprise des prix na pas gagné 
l'agriculture, oü l'emploi a constamment décru par suite de Ia 
baisse des revenus et des inondations. Avec le secteur 
primaire, 'administration publique est le seul secteur a avoir 
largement régressé l'an dernier sur le plan de l'emploi. Une 
septième baisse consecutive y a porte le total des pertes 
accumulées a un peu plus de 10 %. 

Pour une deuxième année de suite presque toute Ia 
croissance de l'emploi se concentre dans les postes a plein 
temps. Les employeurs ont aussi demandé a leurs salaries 
d'augmenter Ia cadence. Le nombre de travailleurs ayant fait 
des heures supplémentaires a fait un bond de 5 %, surtout 
dans Ia main-d'cuvre salariée. C'est en 1999 que le nombre 
de gens ayant travaillé au moms 50 heures par semaine a le 
plus monte en trois ans.Tous ces facteurs ont joué dans une 
hausse a 34,2 du nombre hebdomadaire moyen d'heures 
travaillées. C'est autant que le sommet atteint apres 1990. 
De plus en plus, les travailleurs a temps partiel ont pris ce 
régime de travail par préférence personnelle, et non parce 
qu'il n'y avait pas assez d'emplois a plein temps. 

Léquilibre des pouvoirs a favorisé un peu plus les salaries 
par rapport aux employeurs en raison du resserrement du 
marché du travail. La proportion des personnes qui ont perdu 
leur emplol en raison de licenciements permanents est 
tombée au niveau le plus bas de Ia décennie. Si on considère 
les motifs de cessation volontaire, on a Ia nette perception 
d'une main-d'ceuvre plus audacieuse, plus sOre de trouver 
de nouveaux emplois : les taux de cessation par invalidité et 
retraite ont été relativement stables, mais le nombre de 
cessations volontaires par insatisfaction au travail a augmenté 
des deux tiers ces quatre dernières années et les cessations 
par retour aux etudes ont diminué du quart (d'oO l'impression 
que les intéressés se sentaient désormais moms contraints 
a partaire leurs competences). La mobilité croissante des 
travailleurs a donné Ia premiere baisse appreciable de Ia durée 
moyenne d'occupation des emplois dans les années 1990. 

Unlike recent years, however, job growth extended 
to almost all major industry groups. Management 
services (especially of buildings), education, 
construction and transportation all posted gains of 
about 5%, while health services recovered further from 
the cutbacks of the mid-i 990s. 

Only two major sectors trimmed payrolls last year. 
While prices and profits recovered in the primary sector, 
firms were not confident enough of these gains to step 
up hiring. Jobs fell another 6.4%, with losses in every 
industry. Employment had initially held up well in the 
face of the collapse of commodity prices in mid-i 997, 
but firms finally began to trim payrolls last year. A small 
rally at year-end helped to limit the losses. The upturn 
in prices did not extend to agriculture, where employ-
ment fell steadily as a result of falling incomes as well 
as flooding. Public administration was the only other 
industry to suffer major job losses last year, its seventh 
straight to bring the cumulative drop to just over 10%. 

Virtually all of the growth in jobs occurred in full-
time positions for the second straight year. Employers 
also asked their employees to work more intensively: 
those working extra hours jumped 5%, especially in 
the paid overtime component. The number of people 
working 50 hours or more a week also posted its largest 
increase in three years. All of these factors helped to 
push the average workweek up to 34.2 hours, equalling 
its post-i 990 high. Increasingly, people working part-
time did so because of personal preference and not 
because of a lack of full-time work. 

The balance of power shifted a little more from 
employers to employees as the labour market 
tightened.The percentage of the people who lost their 
jobs due to permanent layoff fell to its lowest level of 
the decade. Moreover, the reasons for leaving a job 
reinforced the perception of a bolder labour force, more 
confident of finding another job: while disability and 
retirement were relatively stable, quitting because of 
job dissatisfaction rose by two-thirds in the past four 
years, while returning to school fell by one-quarter 
(suggesting workers no longer felt the pressure to 
upgrade skills).The increasing mobility of workers was 
reflected in the first significant drop in average job 
tenure in the 1990s.   
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Employees have still not lost all their insecurity 
about incomes. Multiple jobholding remained at 5.0% 
of employment, near its peak of 5.2% set in 1997 and 
higher than at the turn of the decade. Low incomes 
appeared to be a major motivating factor, as 
moonlighting was highest in industries where pay is 
relatively low and part-time work is common (40% were 
in the trade, accommodation and food services, and 
health care and social assistance). 

The reluctance to risk jobs for more pay was also 
reflected in continued low wage increases. Negotiated 
wage settlements averaged 2.2% last year, up slightly 
from the 1.5% average in the previous two years. 
Manufacturing led the way, reflecting a new contract 
in the wealthy auto industry. After-tax incomes fared 
little better, as the share of personal income going to 
income taxes remained steady at the record 17.6% 
set in 1998. 

The widespread improvement in labour market 
conditions was reflected in gains made by almost all 
segments of the labour force. For the second straight 
year, employment gains were made by young and old 
alike, extended across almost all educational and 
occupational groups, and included all provinces. The 
pervasive nature of growth in the last two years 
contrasted markedly with its narrow concentration 
through most of the 1990s,   and probably reflected 
employers casting a wider net to catch employees as 
the unemployment rate fell to historically low levels by 
the end of the year. 

Blue-collar jobs grew rapidly for the third straight 
year, finally regaining their pre-recession levels after 
heavy losses in the early 1990s.   Rising export demand 
played a major role in expanding opportunities in 
manufacturing and transportation, while a pick-up in 
construction offset the slack in resource industries. As 
a result, the unemployment rate in the blue-collar sector 
fell to 8.2%, also returning to its pre-recession low. 

Meanwhile, white-collar positions grew by 3.1%, 
just edging out 1998 for the fastest increase of the 
decade. Occupations related to science, health and 
education led the way, reinforced by a pick-up in 
demand for retail and other clerks. These gains helped 
to shave the white-collar unemployment rate to 3.5%. 

Nowhere was the changing course of the labour 
market more evident than in employment by 
educational level. Through most of the 1990s,   there 
was a marked shift towards higher educational 
attainment. In the last two years, however, the gains in 

Les inqulétudes en matière de revenus ne se sont 
toutefois pas encore entièrement dissipées chez les salaries. 
Le cumul d'emplois représente toujours 5,0 % de l'indicateur 
de l'emploi. II approche du sommet de 5,2 % établi en 1997 
et dépasse le niveau du debut de Ia décennie. La faiblesse 
des revenus semble jouer comme grand facteur de motivation, 
le phénomène du cumul ayant atteint un sommet dans les 
branches d'activité oü Ia rémunération est relativement faible 
et le travail a temps partiel, répandu (Ia proportion était de 
40 % dans Ie commerce, les services d'hebergement et de 
restauration et les services de sante et d'aide sociale). 

L'hésitation a risquer de perdre un emploi pour aller 
chercher une rémunération supérieure s'est aussi reflétée 
dans une persistance des faibles augmentations de salaire. 
Les majorations prévues par les reglements salariaux se sont 
établies a 2,2 % en moyenne 'an dernier, soit un peu plus 
que les 1,5 % des deux années précédentes. La fabrication 
a dominé sur ce plan a cause d'une nouvelle convention dans 
Ia riche industrie de l'automobile. Les revenus apres impôt 
n'ont guère connu un meilleur sort, Ia fraction du revenu des 
particuliers affectée a l'impôt sur le revenu étant restée fixée 
au niveau record de 17,6 % atteint en 1998. 

L'amélioration générale du marché du travail a procure 
des gains a presque tous les groupes de Ia société. Une 
deuxième année de suite, jeunes et vieux ont vu I'emploi 
s'accroItre, tout comme Ia plupart des groupes d'instruction 
et des groupes professionnels et 'ensemble des provinces. 
L'étendue de Ia croissance ces deux dernières années 
contraste vivement avec son étroitesse pendant le plus clair 
de Ia décennie 1990. Elle tient probablement a ce que les 
employeurs ont ratissé plus largement le bassin de travailleurs, 
le taux de chômage étant tombé a des minimums historiques 
a Ia fin de l'année. 

Chez les cols bleus, I'emploi a rapidement augmenté une 
troisième année de suite pour enf in revenir a ses niveaux 
antérieurs a Ia recession après les lourdes pertes essuyées 
les premieres années de Ia décennie 1990. La montée de Ia 
demande a I'exportation a joué un grand role a cet égard en 
multipliant les possibilités d'emploi en fabrication et dans les 
transports, alors qu'une reprise de l'emploi dans I'industrie 
de Ia construction venait compenser sa faiblesse dans les 
industries de ressources. Voila pourquoi le taux de chômage 
est tombé a 8,2 % chez les cols bleus, c'est-à-dire a son 
minimum antérieur a Ia recession. 

Chez les cols blancs, I'emploi s'est accru de 3,1 % et 
1999 I'a legerement emporté sur 1998 pour Ia meilleure 
performance de Ia décennie. Les professions en sciences, 
en sante et en education ont dominé avec, en renfort, une 
reprise de Ia demande de vendeurs et autres commis. Ces 
gains ont contribué a ramener le taux de chômage a 3,5 % 
dans cette catégorie de travailleurs. 

Lévolution du marché du travail ne ressortait nulle part 
autant que dans les statistiques de I'emploi selon le degre 
d'instruction. Pendant Ia majeure partie des années 1990, ii 
y a eu un déplacement marqué de ce marché en faveur d'une 
instruction supérieure.Toutefois, ces deux dernières années, 
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employment extended to all Figure 3 

levels, with the exception of Employment 
those with only primary school by Education 
education. In fact, for the first 
time this decade, employment 0-8 years 

gains for high school graduates 0 a 8 anoées 

surpassed most post-secon- Some high school 

dary groups.These shifts were Secondaires partlelles 

even more pronounced in High school 

unemployment rates, which for Secondaires 

the second straight year Some post-secondary 

tumbled more as education Postsecondaires part,elles 

decreased (although this partly Post-secondary diploma 

reflected the near extinction of Diplome postsecondaire 

the group without any high university degree 

school—at 4.3% of the labour Diploma universitaire 

force and with two-thirds over .40 

45 years old, they will soon 
virtually cease to affect the 
data). The increase in jobs for 
high school or less reflected much more than the 
recovery in student hiring, as employment rates for 
both young and prime-age workers rose as education 
levels fell. 

For the record, the unem- Figure 4 

ployment rate fell nearly a full 
percentage point for those with Unemployment Rate 

high school or less for the 
by Education 

second straight year, while the 0-8 years 
drop for university graduates a a 8 années 

was marginal. This partly Some high school 
reflected the much greater pool Secondaires partielles 
of the unemployed in the former 
group. Still, it is noteworthy that High school 

Secondaires 
the 7.5% unemployment rate 
for high school graduates was Some post-secondary 

lower than at the start of the 
Postsecondaires partielles 

decade, while it edged up to Post-secondary diploma 

4.3% for those with a university Diplôme postsecondaire 

degree. University degree 
DiplOme universitaire 

-3 

The fortunes of different 
age groups in the last two years 
also saw the reversal of a decade-long trend. The 
percentage of youths holding a job jumped to its highest 
level since 1992. While this gain elicited a strong influx 
of youths into the labour force, it was still enough to 
trim the unemployment rate by a full point for the 
second straight year. 

Ia progression de l'emploi s'est 

	

Empiol selon 	 étendue a tous les degres 

	

linstruction 	 dinstruction saufà Ia catégorie 
des seules etudes primaires. 
En fait, pour Ia premiere fois 

	

• 90-97 	 depuis dix ans, les gains d'em- 
ploi des diplômés de 'école 

	

I 	 secondaire ont dépassé Ia 
• 	 plupart de ceux du palier post- 

• secondaire. Cette evolution se 
remarque encore plus dans 
les taux de chômage qui, une 
deuxième année de suite, 
ont degringole davantage a 
mesure que s'abaissait le 
degré d'instruction (bien que 

-20 0 20 40 ce phénomène s'explique en 
partie par Ia quasi-extinction 
du groupe sans etudes secon-
daires qui, représentant 4,3 % 

de Ia population active et étant constitué aux deux tiers de 
gens de plus de 45 ans, cessera bieritôt presque entièrement 
d'influer sur les données). Laugmentation de l'emploi chez 
les diplômés de l'école secondaire ou chez les moms instruits 
traduit bien plus qu'une reprise de l'embauchage des élèves, 
car les taux d'emploi étaient en hausse tant chez les jeunes 
travailleurs que chez les travailleurs d'âge mür a mesure que 
décroissait le degré d'instruction. 

Mention nons en passant que 
le taux de chomage a baissé 

	

Tauxdechômage selon 	de presque 1 % une deuxième 
année de suite pour les diplô- 

________ més de l'école secondaire ou 
les moms instruits et que, dans 
le cas des diplômés d'univer- 

_______ site, le recul a été infime, ce qui 
s'explique partiellement par le 
nombre bien supérleur de gens 
en chômage dans le premier de 
ces groupes. II convient néan-
moirts de noter que le taux de 

	

 
090-97 	 chômage (7,5 %) chez les 

	

•9799 	 diplOmés de l'école secondaire 

	

- 	 le cede a celui du debut de Ia 
décennie et que ce mème taux 

-2 -1 0 1 2 3 4 	a un peu monte a 4,3 % chez 
First difference 	 les diplOmés d'université. 

Premiere difference 	 Dans les fortunes des divers 

	

- ------- 	groupes d'âge depuis deux 
ans, ii y a eu renversement d'une tendance vieille d'une 
décennie. La proportion de jeunes ayant un emploi a atteint 
son plus haut niveau depuis 1992. Si ce bond a suscité un 
riche afflux de jeunes sur le marché du travail, il a suffi a 
retrancher un point entier au taux de chomage une deuxième 
année de suite. 
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At the other end of the age spectrum, the employ-
mont rate rose steadily since 1996 for those over 55 
years old, about equally split between men and women. 
This reversed the previous trend of marginalising older 
workers. The increase was evident in all provinces, 
with the largest in Ontario and the prairies where 
unemployment was the lowest, suggesting at least part 
was due to a broader search for job talent as well as 
changing social norms. Increased demand attracted 
almost as strong a rise in the labour force as among 
youths, with participation rates up over a full point. 

GroWing demand for older workers is timely, as 
their numbers are poised to soar as the leading edge 
of the baby boom turns 55 at the dawn of the 
millennium. Last year the number of prime-aged people 
(25 to 44 years) fell by 25,000, the first drop on record, 
while the ranks of those 45 and over swelled by 288,000 
(just over half between 45 and 54). 

Led by the influx of young and old, the overall 
labour force participation rate rose for the third straight 
year. At 65.6%, it was at its highest level since 1992, 
reversing most of the steady erosion between 1989 
and 1996. Rates increased the most for workers aged 
15 to 24 (+1.6 points), 60 to 64 (+1.3) and 55 to 59 
(4-1.0), with no significant differences by sex. Improved 
job opportunities played a major role, as the number 
of people discouraged from even looking for work 
tumbled by one-third over the last two years. 
Participation among prime-aged workers hit 85.8%, 
edging 1990 as the highest on record. However, the 
rate of increase was the smallest in years, as steady 
gains by women were partly offset by a withdrawal by 
men. 

Trade and finance 
The current account deficit narrowed from $16.4 billion 
to $4.3 billion, after widening in 1998 when commodity 
prices collapsed. Virtually all of the decrease originated 
in trade in goods, as the balance in most of the other 
accounts was little changed.The trade-weighted value 
of the Canadian dollar was essentially unchanged for 
the year, with gains versus the yen and the euro 
offsetting a slight depreciation against the US dollar. 

Lifted by buoyant exports, the trade surplus for 
goods swelled to $34 billion in 1999, its third highest 
on record. All of the increase originated in a $60 billion 
trade advantage with the roaring US economy. Autos 
contributed half of the 12% gain in exports, reflecting 
both increased capacity and the popularity with US 
consumers of many of the models assembled in 
Canada (trucks and vans account for nearly half of 

A lautre extremite do Ia structure par age. Ic taux doni-
p101 a constamment augmenté depuis 1996 chez les plus de 
55 ans, de façon a peu pres égale pour les hommes et pour 
les femmes. La tendance antérleure a une marginalisation 
des travailleurs plus ages se trouve ainsi inversée. Cette 
augmentation était visible dans toutes les provinces, 
particulièrement en Ontario et dans les prairies, ou le taux de 
chomage est plus faible, ce qui semble indiquer que, du moms 
en partie, ce phénomène soit lie a une recherche plus vaste 
de travailleurs competents ainsi qui a une evolution des 
normes sociales. Une demande accrue a provoque une 
hausse presque aussi forte dans Ia population active que 
chez les jeunes et les taux d'activité ont gagné plus d'un point. 

Laugmentation de Ia demande de travailleurs plus âgés 
arrive a point nommé, care nombre de ces travailleurs devrait 
monter en flèche lorsque les premiers de la generation du 
baby boom atteindront l'age de 55 ans a l'aube du nouveau 
millénaire. Can dernier, le nombre de geris d'âge mür (25 a 
44 ans) a diminué de 25 000, Ia premiere baisse de l'histoire, 
et celui des 45 ans et plus a augmente de 288 000 (un peu 
plus de Ia moitié ont de 45 a 54 ans). 

Grace aces apports de jeunes et de vieux, le taux general 
d'activité a progressé une troisième année de suite. A 65,6 % 
il se situait a son plus haut niveau depuis 1992, mettant ainsi 
fin en majeure partie a l'incessant effritement qu'il avait connu 
de 1989 a 1996. Les taux d'activité se sont le plus élevés 
chez les travailleurs de 15 a 24 ans (+1,6 point), de 60 a 64 
ans (+1,3 %) et de 55 a 59 ans (+1,0 %). On n'a pas relevé 
de differences significatives selon le sexe. Lamélioration des 
perspectives d'emploi a joué un grand role, puisque le nombre 
de gens décourages au point de ne méme plus chercher de 
travail a dégringolé du tiers depuis deux ans. Chez les 
travailleurs d'âge mQr, le taux d'activité a atteint 85,8 % et 
1999 a supplanté 1990 sur ce plan. Toutefois, le taux 
d'accroissement est le plus modeste depuis des années, car 
de constants gains chez les femmes ont été en partie 
contrebalancés par des pertes chez les hommes. 

Commerce et finances 
Le deficit du compte courant s'est contracté de 16,4 a 
4,3 milliards de dollars après avoir évolué en hausse en 1998 
lorsque les cours des produits de base se sont effondrés. 
Presque toute cette diminution vient du commerce de biens, 
le solde de Ia plupart des autres comptes n'ayant guere 
change. La valeur du dollar canadien aprés pondération en 
fonction des echanges demeure essentiellement inchangée 
pour l'année. Une valorisation par rapport au yen et a 'euro a 
en effet compensé une légére dévalorisation par rapport au 
dollar américain. 

Soutenu par Ia vigueur des exportations, l'excédent du 
commerce de biens a monte a 34 milliards de dollars en 1999, 
prenant sa troisième valeur en importance dans l'histoire. 
Toute Ia progression tient a un avantage de 60 milliards de 
dollars en faveur du Canada dans les échanges avec urie 
économie américaine qui bat son plein. L'industrie de 
l'automobile a figure pour moitié dans l'expansion de 12 % 
des exportations a cause tant d'un accroissement des 
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1998. Trade with all the other $ milliards 
60 
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Canada's position as a substantial net exporter of 
energy contributed about $5 billion to the increase in 
our trade surplus. While rising oil prices sent both 
energy exports and imports soaring by about 25%, 
our exports of $30 billion dwarf our import bill of $10 
billion. Oil and gas contributed about equally to the 
rising surplus in energy products. Natural gas exports 
continued to grow rapidly, as new pipeline capacity 
arrived just in time to take advantage of rising prices 
in the US market. 

Most other non-energy resource exports remained 
weak, after the collapse of prices that began in mid-
1997. Agricultural exports eked out a 2% gain, 
hamstrung by a further erosion of earnings for wheat 
as prices fell again. Both metal ores and alloys receded 
for a second straight year, with gold particularly 
lacklustre. Lumber was one bright spot, profiting from 
a strong US housing market and a recovery in 
construction in Asia. 

Non-automotive manufactured goods could not 
keep pace with autos, increasing by just under 10% 
after leading growth through much of the 1990s. For 
both consumer goods and machinery and equipment, 
this marked an end to at least five straight years of 
double-digit gains.The market for telecommunications 
equipment and computers remained robust, although 
the continued downward trend in prices dampened 
earnings for the latter. Demand slowed sharply for  

- capacités que de Ia vogue dont 
Solde du compte 	 jouissent une foule de modèles 
courant 	 assembles au Canada auprès 

des consommateurs américains 
(les camions et les fourgonnettes 
représentent près de Ia moitié de 

Merchandise 

	

 
Marchandises 	 Ia production canadienne). Avec 

- 
cette hausse, I Industrie de I auto- 
mobile a pu recouvrer sa place 
de leader a 'exportation, titre que 

Total l'industrie des machines et du 
materiel avait bnèvement usurpé 
en 1998. Les échanges avec 
toutes les grandes regions par-
tenaires ont laissé un deficit qui 
s'explique par Ia faibesse univer- 
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invisibles 	 selle de Ia demande hors Etats- - 	 - 

pen- Unis.Voilapourquoi notrede 
1995 1996 1997 1996 1999 	dance a l'egard du marché 

américain a établi un nouveau 
record de 85,9 %, qui est a rap-

procher du sommet de 83,6 % anténeurernent atteint en 1998. 
Comme le Canada est un grand exportateur net 

d'energie, son excédent commercial s'est accru d'environ 
5 milliards de dollars de ce seul fait. Si le renchérissement du 
pétrole a fail bondir du quart environ nos exportations et nos 
importations d'énergie, nos exportations de 30 milliards de 
dollars laissent dans l'ombre nos importations de 10 milliards. 
Le petrole et le gaz ont tous deux contribué a parts a peu 
près égales a l'augmentation de l'excédent au litre des 
produits énergetiques. Les exportations de gaz naturel ont 
continue a croltre rapidement, car avec nos nouvelles 
capacités d'acheminement par gazoduc, nous sommes 
arrives juste a temps pour tirer parti de Ia montée des prix 
sur le marché américain. 

La plupart des autres exportations de ressources 
naturelles hors énergie sont demeurées faibles aprés un 
mouvement d'effondrement des prix qui s'est amorcé au 
milieu de 1997. Les exportations de denrées agricoles ont 
offert une maigre hausse de 2 %, gênees par un nouvel 
effritement des revenus tires de l'exportation de blé du fait de 
Ia contraction des prix. Pour leur part, les minerais et les 
alliages metalliques ont perdu du terrain une deuxième année 
de suite et l'or a eu une performance particulièrement terne. 
Comme note encourageante, il y a le bois d'ceuvre qui a profile 
de Ia vigueur du marché américain de I'habitation et d'une 
reprise de Ia construction en Asie. 

Les produ its manufactures n'ont pu suivre le mouvement 
des produits automobiles. Dans leur cas, Ia hausse a été 
d'un peu moms de 10 %; us avaient pourtant dominé au 
tableau de Ia croissance pendant le plus clair de Ia 
décennie 1990. Pour les biens de consommation comme pour 
les machines et le materiel, c'était Ia fin d'au moms cinq 
années consécutives de gains a deux chiffres. Par ailleurs, le 
marché des appareils de télécommunication et des 
ordinateurs est demeuré vigoureux, bien que l'évolution 
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industrial machinery and aircraft, and fell by a quarter 
for agricultural machinery. 

Import growth moderated slightly to 8% last year, 
despite large increases for crude oil and the auto parts 
needed for assembly in Canadian plants. Imports of 
both consumer and capital goods slowed to 7% from 
their double-digit gains in 1998. Business investment 
was dampened by sluggish sales of industrial 
machinery and large declines in the farm sector. Our 
bill for non-energy resource products was checked by 
the continued slump on commodity markets for "soft" 
goods such as food, which dominate our imports in 
this area. 

The overall travel deficit dipped to just under 
$2 billion last year, its lowest level since 1987. The 
deficit has shrunk steadily since hitting a peak of $6.4 
billion in 1992. This largely reflects a reversal in the 
net flow of cross-border shopping as the Canada/US 
exchange rate hit a record low early in the year. Same-
day auto trips to the US hit a 14-year low, surpassed 
by American trips to Canada for the first time since 
1981. The travel account was also given a boost by a 
rebound in visitors from overseas, notably from Asia 
after a sharp drop-off during their recession over the 
previous two years. 

Nowhere was new technology more of a force than 
in the stock market. The TSE rose 5%to a record high 
at year-end, led by a doubling in the shares of industrial 
products, notably technical software and hardware. 
Cable and wireless stocks were also popular with 
investors. Resource stocks rebounded as did commo-
dity prices, led by metals and energy. Gold was an 
exception, while retailing, finance and real estate all 
posted declines. The infatuation with technology was 
even more evident in the US, where the technology-
laden Nasdaq index soared past the traditional Dow 
Jones industrials. 

Foreign interest in Canadian stocks was no greater 
than the year before. Conversely, Canadians bought 
record amounts of foreign stock ($20 billion net), 
especially in the booming US market. Our foreign debt 
in bond and money market instruments contracted 
outright at the fastest rate this decade, primarily due  

persistante des prix a Ia baisse ait amorti les revenus tires 
des exportations d'ordinateurs. La demande de machines 
industrielles et d'aéronefs a nettement ralenti. La demande a 
aussi diminué du quart dans le cas des machines agricoles. 

Lan dernier, le taux de croissance des importations a un 
peu baissé a 8 % malgré d'importantes hausses relevées 
pour le petrole brut et les pièces destinées aux chalnes de 
montage de l'industne canadienne do lautomobile. Les impor-
tations de biens tant de consommation que d'equipement 
ont ralenti a 7 %, quittant les niveaux a deux chiffres atteints 
en 1998. Les investissements des entreprises se sont 
ressentis de ventes paresseuses do machinerie industrielle, 
ainsi que des fortes baisses qu'a connues le secteur agricole. 
Notre facture a l'importation de ressources naturelles hors 
énergie a été contenue par le marasme persistant do 
marchandises peu durables, comme les aliments, sur le 
marché des produits de base, Ia production alimentaire 
occupant une place prédominante dans nos importations 
dans ce secteur. 

Au compte des voyages, le deficit global a glissé un peu 
sous Ia barre des 2 milliards de dollars l'an dernier, atteignant 
son plus bas niveau depuis 1987. II a constamment rétréci 
apres avoir culminé a 6,4 milliards en 1992. Cela tient on 
grando partie a une inversion du solde du compte des 
déplacements d'achat outre-frontière, le taux de change 
canado-américain étant tombé a un bas niveau record au 
debut do l'année. Les voyages de moms de 24 heures aux 
Etats-Unis ont atteint un minimum en 14 ans, étant dépassés 
par los déplacemonts dAméricains au Canada pour Ia 
premiere fois depuis 1981. Le compte des voyages a aussi 
ete rehaussé par une remontée du nombre de visiteurs 
d'outre-mer, notamment en provenance de lAsie (dans ce 
dernier cas, l'indicateur des voyages avait fortement évolué 
on baisse los deux années précédentes a cause do Ia 
recession asiatique). 

La nouvelle technologie na jamais eu autant d'influence 
que dans les bourses. La bourse de Toronto a progressé do 
5 % pour atteindre un niveau record en fin d'année, surtout a 
cause d'une valeur au double prise par los industrielles, et 
plus particulièrement los actions liées au materiel informatique 
et aux logiciels. Les actions des sociétés do communication 
par cable et sans fil ont egalement été en vogue chez les 
investisseurs. Los actions du secteur primaire so sont 
redressées comme les cours des produits de base, reprise 
que l'on doit avant tout aux métaux et a I'énergie. Lor a fait 
bande a part et lo commerce de detail, les finances et los 
aftaires immobilières ont tous accuse des pertes. Lengoue-
ment pour Ia technologie était encore plus manifeste aux 
Etats-Unis oU l'indice Nasdaq a orientation technologique a 
laissé loin derriere l'indice Dow Jones et ses industrielles 
"ciassiques'. 

Lintérét do l'étranger pour los actions canadiennes ne 
s'est pas avivé dopuis l'année précédente. En revanche, les 
Canadiens ont acheté des quantités records dactions 
etrangeres (valeur nette de 20 milliards), surtout sur le floris-
sant marché américain. Notre dette étrangère en obligations 
et en instruments du marché moriétaire s'est franchement 
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to a reduction in government borrowing and less 
reliance by corporations on external sources as internal 
cash flow soared. 

Governments racked up their largest ever surplus 
on a National Accounts basis.The biggest turnaround 
in finances was among the provinces, where a surge 
in tax revenues pushed net saving past the federal 
level. Governments benefited from higher collections 
from buoyant corporate profits as well as the growth in 
consumer incomes and outlays. 

Meanwhile, governments were able to hold the 
line on total outlays, which were up less than 1%. 
Outlays fell outright for interest on debt and transfer 
payments as the economy improved. This allowed 
governments to boost capital spending by 6%, following 
years of heavy cuts starting in mid-decade. Current 
expenditures rose slightly more than population growth 
for the second year in a row after years of falling behind. 

Prices 
The price of goods and services produced in Canada 
rose by 1 .7% in 1999, led by a turnaround for exports. 
Falling export prices had held the overall price level of 
GDP in check over the previous two years. The cost of 
products consumed in Canada, as measured by the 
implicit price index for final domestic demand, was 
more subdued, up only 0.5%. Lower import prices 
helped dampen the cost of goods sold in Canada, 
especially for computers. 

Conversely, consumers paid 1.7% more for the 
basket of goods and services included in the CPI, up 
from 0.9% the year before. The price of all three types 
of goods quickened during the year, despite lower 
import prices, with the largest turnaround for non-
durables due to the soaring cost of energy. Rising oil 
prices also forced manufacturers to pay 8% more for 
raw materials in 1999; excluding oil, this index of costs 
dipped 1%. 

Commodity prices recouped about half of the 
previous year's decline, according to the Bank of 
Canada index. A number of factors contributed to the 
turnaround for energy and most industrial materials. 
Demand accelerated, as a recovery in Asian econo-
mies reinforced torrid growth in the US. Meanwhile, a 
number of producers reined in output, after initially not 
adjusting to the drop in prices in 1998, with OPEC 
being the leading example. Agricultural prices remained  

contractée au taux le plus rapide cette décennie, principale-
ment a cause d'une reduction des emprunts publics et d'une 
moindre dépendance des sociétés a l'egard des capitaux 
extérieurs en période de richesse des trésoreries intérieures. 

Lan dernier, les administrations publiques ont présenté 
l'excédent le plus élevé jamais observe (en base comp-
tabilité nationale '). Le plus grand revirement financier s'est 
opéré dans les provinces oü une flambée des recettes fiscales 
a porte l'épargne nette au-delà du niveau établi au palierfédé-
ral. Les administrations ont profité des rentrées superieures 
d'irnpOt déterminées par Ia montée en flèche des bénéfices 
des sociétés, ainsi que par Ia croissance des revenus et des 
depenses des consommateurs. 

Pendant ce temps, les administrations publiques ont Pu 
contenir leurs dépenses totales, lesquelles ont monte de 
moms de 1 %. Les dépenses so sont nettement contractées 
dans le service de Ia dette et les paiements de transfert a Ia 
faveur de l'amélioration des conditions économiques, ce qui 
a permis aux administrations do relever leurs dépenses en 
immobilisations de 6 % après des années do coupes sombres 
qui ont commence au milieu de Ia décennie. Les dépenses 
courantes se sont élevées un peu plus que Ia population 
(croissance demographique) une deuxième année do suite 
apres avoir été a Ia traIne des années durant. 

Prix 
Les prix des biens et services produits au Canada ont 
augmente de 1,7 % en 1999 a cause surtout d'un renver -
sement dans le cas des exportations. Des prix en décrois-
sance a l'exportation avaient contenu le niveau général des 
prix du P16 les deux années précédentes. La variation des 
prix des produits consommés au Canada, comme Ia mesure 
I'indice implicite des prix de Ia demande intérieure finale, a 
été plus restreinte, a Ia hausse de seulement 0,5 %. La baisse 
des prix a l'importation a contribué a amortir les prix des biens 
vendus au Canada, et notammont des ordinateurs. 

En revanche, ces memos consommateurs ont paye 1,7 % 
de plus pour le panier de biens et de services de I'IPC. Le 
renchérissement des biens et services avait été de 0,9 % 
I'année précédente. Los trois grandes categories de biens 
ont vu la montée des prix s'accélérer pendant l'année malgré 
Ia diminution des prix a l'importation ot le renversement a été 
le plus marque dans le cas des biens non durables du fait de 
Ia montée en flèche du prix de lenergie. Le renchérissement 
du pétrole a contraint les fabricants a payer 8 % de plus pour 
leurs matières premieres en 1999. Si on fait abstraction des 
hydrocarbures, cet indice de prix a fléchi do 1 %. 

Les cours des produits de base ont regagne environ Ia 
moitié du terrain perdu l'année précedente, comme le montre 
l'indice de Ia Banque du Canada. Divers facteurs ont influé 
sur cette remontée des prix do l'énergie et de Ia plupant des 
produits industriels de base. La demande s'est accélérée, 
car Ia reprise des economies asiatiques s'est ajoutéo a une 
croissance effrénée aux Etats-Unis. Pendant ce tomps, un 
certain nombre de producteurs freinaient leur production alors 
qu'ils no s'étaient pas adaptés au depart a Ia baisse des prix 

3.12 CANADIAN ECONOMIC OBSERVER, April 2000 
Statistics Carada - Catalogue no. 1 1-01 0-XPB 

LOBSERVATEUR ECONOMIQUE CANADIEN, avril 2000 
Statistique Canada - n° 1 1-010-XPB au catalogue 



Feature article 
	

Étude spOciale 

a soft spot, as prices fell another 5% on top of double-
digit declines in 1998. 

en 1998. LOPEP en est le meilleur exemple. Les prix des 
denrées agricoles sont demeurés une source de faiblesse, 
ayant encore perdu 5 % après des baisses a deux chiffres 
en 1998. 

Conclusion 
On a connu en 1999 une troisième année consecutive de 
croissance ferme. C'est Ia période Ia plus longue de progres-
sion solide dans ce qui demeure par ailleurs une décennie 
de grande faiblesse. Que dans cette période relativement 
courte Ia croissance ait été soutenue pour faire oublier une 
foule de grands themes débattus dans les années 1990 
indique bien que nombre de changements hautement remar-
qués dans Ia décennie sont peut-être lies a un ralentissement 
cyclique de Ia croissance, et non pas a une evolution d'ordre 
structurel. C'est ce que l'on pouvait d'emblée observer sur le 
marché du travail. La domination de l'emploi a temps partiel 
et du travail indépendant dans Ia croissance de l'emploi a 
perdu de l'ampleur des que les employeurs ont recommence 
a embaucher. Jeunes et vieux sont revenus en masse sur le 
marché du travail des que les perspectives d'emploi se sont 
améliorées aprés avoir été marginalises pendant Ia majeure 
partie de la décennie. Lemploi a crO tant chez les cols bleus 
que chez les cols blancs du fait d'une remontée de I'emploi 
dans les administrations publiques et Ia construction, et non 
pas seulement dans les branches liées a I'informatique et a 
l'information. De meilleures possibilités d'emploi dans une 
grande diversité de branches d'activité et une main-d'cuvre 
en rétrécissement ont aussi eu pour effet de pousser les taux 
d'emploi en hausse chez les travailleurs moms instruits pour 
Ia premiere fois dans cette décennie. Jusqu'ici cependant, 
ces changements n'ont pas influé sur les salaires, ce qui a 
aide a contenir l'inflation. 

Conclusion 
The year 1999 was the third straight of solid growth, 
the longest stretch in an otherwise dismal decade.That 
this relatively short period of sustained growth reversed 
many of the main themes associated with the 1990s   
is revealing that many of the widely noted changes in 
the decade may have been related to a cyclical 
slowdown in growth and not structural change. This 
was most evident in the labour market. The dominance 
of part-time and self-employed positions in growth was 
reduced as soon as employers started hiring again. 
After being marginalized for most of the decade, the 
young and old poured back into the labour force as 
their opportunities grew. Both blue-collar and white-
collar jobs expanded, reflecting increased employment 
in the public sector and construction and not just in 
computer and information-related industries. Greater 
opportunities in a wide range of industries, as well as 
a shrinking pool of workers, also helped to boost 
employment rates for workers with less formal 
education for the first time this decade. So far, however, 
these changes have not affected wages, which helped 
to keep a lid on inflation. 

Note 	 Note 

Using the chain Fisher volume index, while abstracts from 
	

Solon l'indice-chamne do volume de Fisher, qui fait abstraction de 
the rapidly falling price of computers since 1992. 	 Ia chute rapide des prix des ordinateurs depuis 1992. 
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